en noir, pour tous CE2, au CM1, au CM2

en bleu, ce qui est spécifique au CE2
en vert, ce qui est spécifique CM1 et au CM2

en rouge, ce qui est spécifique au CM2

Période 1 septembre-octobre
La longueur des transpositions sera différente suivant les niveaux, les collectes et les exercices seront différenciés.

	Semaine 1
	Jour 1 : activités sur  le texte La moufle (1re partie), transposition en parlant de plusieurs animaux

Jour 2 : activités sur les phrases 

Jour 3 : activités sur les groupes nominaux 

Jour 4 :vocabulaire et production écrite

	Semaine 2
	Jour 1 activités sur  le texte La moufle (2e partie), transposition en parlant d’un seul animal

Jour 2 : activités sur les phrases 

Jour3 : activités sur les groupes nominaux 

Jour 4 : vocabulaire production écrite

	Semaine 3
	Jour 1 : activités sur  le texte Alice à la poursuite du lapin blanc et transposition : Moi, Alice à la poursuite du lapin blanc
Jour 2 : synthèse sur le verbe et son infinitif 
Jour3 : synthèse sur le sujet
Jour 4 : vocabulaire et production écrite

	Semaine 4
	Jour 1 : transposition Moi, Alice à la poursuite du lapin blanc: Nous, Alice et Aline à la poursuite du lapin blanc
Jour 2 : activités sur les phrases et les groupes nominaux
Jour3 : synthèse sur les compléments circonstanciels 

Jour 4 :vocabulaire et production écrite

	Semaine 5
	Jour 1 : activités sur  le texte Pour réaliser une clepsydre et transposition Tu réalises une clepsydre
Jour 2 : activités sur les phrases 
Jour3 : synthèse sur la phrase négative
Jour 4 : vocabulaire et production écrite

	Semaine 6
	Jour 1 : transposition du texte Pour réaliser une clepsydre : Vous réalisez une clepsydre.
Jour 2 : synthèse sur le présent des verbes du 1er groupe
Jour3 : activités sur les groupes nominaux
Jour 4 : vocabulaire et production écrite

	Semaine 7
	Évaluation


Semaine 1 : La moufle (1)°

La moufle

d’après un conte russe

Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge. Elle tombe dans la neige. L’homme ne remarque rien. Il continue son chemin. 

Une souris passe en trottinant sur ses petites pattes glacées. Elle voit la moufle abandonnée. 

« Comme il doit faire bon là-dedans ! », pense-t-elle.

Alors, elle entre et se roule en boule à l’intérieur. Elle est bien au chaud. Elle n’a plus froid.

Un peu plus tard, une grenouille arrive à grands bonds. Elle saute autour de la moufle, passe la tête et demande :

- Je peux entrer ? Il y a encore de la place ? J’ai très froid dehors. 

La souris fait la moue, réfléchit puis accepte. 

Dans la moufle, elles sont bien au chaud. Elles n’ont plus froid.
 Soudain, une chouette arrive à grand bruit d’ailes. Celle-ci gémit :

-Mes ailes sont gelées ; j’ai très froid. Laissez-moi un peu de place.
La souris fait la grimace car elle n’aime pas les chouettes. Mais elle répond poliment :

-Oui, tu peux entrer. 

Elles se serrent l’une contre l’autre et elles n’ont plus froid.

Un lièvre pointe le bout de son nez, il renifle la moufle et bredouille : 

- Il fait bon ici, poussez-vous donc que je m'y mette !

Aussitôt, le lièvre se glisse à l'intérieur. Ils sont plutôt à l’étroit mais ils n’ont plus froid.

Lecture du texte (le texte en noir pour tous, vert pour les CM1 et CM2, rouge pour les CM2) puis questionnement
A quel moment de l’année se passe l’histoire ? Que perd l’homme ? Où ? Qui entre en premier dans la moufle ?Qui entre ensuite ? Pourquoi tous les animaux veulent-ils entrer dans la moufle ? Pourquoi la souris fait-elle la moue quand la chouette veut entrer dans la moufle ?

Expliquer : faire la moue, bredouille, être à l’étroit
Pour les classes de CE2-CM1, ne pas donner le texte sur l’arrivée du lièvre mais à la fin de la semaine, le leur lire.

Jour 1 : Activités sur le texte

(peuvent être réalisées en deux séances : une de lecture pour tout ce qui est compréhension du texte et l’autre de grammaire pour la transposition) ; le relevé des indicateurs de temps, d’espace, logiques n’est pas obligatoire. 

- Compter le nombre de lignes, le nombre de phrases dans le premier paragraphe (du début à « son chemin ») . Rappeler qu’une phrase commence par une majuscule et se termine par un point. 
-Interpréter les différents signes de ponctuation : point virgule, point d’exclamation (étonnement, renforcer un ordre), d’interrogation, deux points et tirets pour le dialogue, guillemets pour rapporter des pensées.

- Distinguer le récit des paroles rapportées.

- Faire remarquer que le récit est écrit au présent de l’indicatif par un narrateur extérieur. Le narrateur raconte comme si l’histoire se déroulait au moment où il la raconte. Préciser pour les CM que l’utilisation du présent (présent de narration) rend le récit plus vivant , plus proche du lecteur.
- Relever les mots ou groupes de mots qui donnent des indications de temps : un peu plus tard, soudain,  aussitôt.  Relever les mots ou groupes de mots qui indiquent des lieux : là-dedans, dans …, autour de …, dehors.  ici,  Distinguer les adverbes , des prépositions.
- Relever l’adverbe logique : alors
- Trouver qui est désigné par les mots soulignés. Nommer les pronoms personnels sujets.

- Transposer en parlant de deux souris, deux grenouilles, deux chouettes, deux lièvres. 

Bien lire le texte à l’oral puis écrire les changements au tableau, les faire peu à peu écrire par les élèves sur leur cahier ou leur ardoise. 

Faire remarquer les changements : 

des verbes au moment où on les écrit, les nommer en précisant leur infinitif

de ses (leurs, mes ( nos, son ( notre. Rappeler que ce sont des déterminants possessifs.

Les CE2 s’arrêtent à froid.

Pendant que les CM continuent le texte avec l’enseignant, les CE2 recopient les 5e et 6e phrases non transposées puis transposées et soulignent les deux verbes.

- Collecter 

page présent de l’indicatif :

Une souris passe. Deux souris passent.

Elle voit la moufle. Elles voient la moufle.
Elle est bien au chaud. Elles sont bien au chaud.
Elle n’a plus froid. Elles n’ont plus froid.

J’ai très froid. Nous avons très froid.

Je peux entrer. Nous pouvons entrer.

La souris fait la moue. Les souris font la moue.
La souris réfléchit. Les souris réfléchissent.
page présent de l’impératif 

Laissez-moi un peu de place. Laissez-nous un peu de place.

Poussez-vous.

Exercice

Transposer avec des hommes
Un homme passe dans la rue. Il voit de la fumée sortir d’une maison. Tout de suite il appelle les pompiers. Il traverse le jardin et il entre dans la maison. Il regarde partout au rez-de-chaussée et vite, il monte à l’étage. Personne ! Il redescend et sort de la maison juste au moment où les pompiers arrivent. 

Texte transposé

	Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge. Elle tombe dans la neige. L’homme ne remarque rien. Il continue son chemin. 

Deux souris passent en trottinant sur leurs petites pattes glacées. Elles voient la moufle abandonnée. 

« Comme il doit faire bon là-dedans ! », pensent-elles.

Alors, elles entrent et se roulent en boule à l’intérieur. Elles sont bien au chaud. Elles n’ont plus froid.

Un peu plus tard, deux grenouilles arrivent à grands bonds. Elles sautent autour de la moufle, passent la tête et demandent :

- Nous pouvons entrer ? Il y a encore de la place ? Nous avons très froid dehors. 

Les souris font la moue, réfléchissent puis acceptent. 

Dans la moufle, elles sont bien au chaud. Elles n’ont plus froid. 
 Soudain, deux chouettes arrivent à grand bruit d’ailes. Celles-ci gémissent :

-Nos ailes sont gelées ; nous avons très froid. Laissez-nous un peu de place.

Les souris font la grimace car elles n’aiment pas les chouettes. Mais elles répondent poliment :

-Oui, vous pouvez entrer. 

Elles se serrent les unes contre les autres et elles n’ont plus froid.

Deux lièvres pointent le bout de leur nez, ils reniflent la moufle et bredouillent : 

- Il fait bon ici, poussez-vous donc que nous nous y mettions !

Aussitôt, les lièvres se glissent à l'intérieur. Ils sont plutôt à l’étroit mais ils n’ont plus froid.


Jour 2 : Activités sur les phrases

-Lire les phrases négatives et faire dire les phrases affirmatives correspondantes. Faire entourer les mots de la négation. Remarquer que l’on utilise « n’ » au lieu de « ne » devant une voyelle.

-Lire les phrases interrogatives et faire remarquer que la réponse à ces questions est oui, non, peut-être, sûrement …. Les dire de deux autres manières différentes en utilisant est-ce que pour les deux et l’inversion du sujet pour Il y a encore de la place ? Remarquer la présente d’un « t » entre tiret : Y a-t-il encore de la place ?  

-Constituer une phrase :

et -  une souris - dans une moufle  - un jour d’hiver – tranquillement - abandonnée sur le chemin – s’installe – s’endort
-Dans chaque phrase, souligner le verbe et entourer le sujet. 

Un peu plus tard, deux grenouilles arrivent. Un peu plus tard, une grenouille arrive.

La souris fait la moue. Les souris font la moue.

Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge. 

Dans la moufle, elles sont bien au chaud.

Rappeler que le verbe change avec la personne : redire les phrases en employant « nous », « vous ». 

-Redire les deux dernières phrases en changeant de place le groupe de mots en début de phrase. Faire préciser ce qu’indique ce groupe de mots : quand l’homme perd sa moufle, où elles sont bien au chaud.  

Faire de même avec :
Un peu plus tard, une grenouille arrive à grands bonds.

Soudain, une chouette arrive à grand bruit d’ailes.

Aussitôt, le lièvre se glisse à l'intérieur.

Collecter

page phrases négatives et phrases affirmatives correspondantes
L’homme ne remarque rien. L’homme remarque quelque chose.

Elle n’a plus froid. Elle a encore froid.
page phrases interrogatives
Je peux entrer ? Est-ce que je peux entrer ?

Il y a encore de la place ? Est-ce qu’il y a encore de la place ? Y a-t-il encore de la place ?
page phrases injonctives
Laissez-moi un peu de place. 

Poussez-vous donc que je m'y mette !
page phrases exclamatives 
Poussez-vous donc que je m'y mette ! 

Comme il doit faire bon là-dedans ! 
page phrases à plusieurs verbes 
Alors, elle entre et se roule en boule à l’intérieur. 

La souris fait la moue, réfléchit puis accepte. 

Mes ailes sont gelées ; j’ai très froid. 

La souris fait la grimace car elle n’aime pas les chouettes.
page compléments 1 (compléments circonstanciels)
Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge.

Un peu plus tard, une grenouille arrive à grands bonds.
Exercices
- Constituer une phrase :

arrive -  mais - tranquillement - une souris – dort - dans la moufle - la réveille - une grenouille - et.

- Écrire à la forme négative :

Il continue son chemin.

Il a froid.

Elle voit quelque chose sur le chemin. 

-Dans les phrases à plusieurs verbes collectées, faire entourer les verbes et donner leur infinitif. Faire remarquer le verbe pronominal.  

Jour 3 : Activités sur les groupes nominaux 

- Rechercher dans le texte des mots qui désignent des animaux, des personnes, des choses. Rappeler que ce sont des noms. Les redire avec un article : le, la, les, un, une, des ou l’.
Collecter

groupes nominaux 1

un homme

la neige 

son chemin 

une souris  - deux souris
l’intérieur 

une grenouille  - deux grenouilles
la moufle 

la tête
groupes nominaux 2

une belle moufle rouge 

ses petites pattes glacées – leurs petites pattes glacées
la moufle abandonnée
groupes nominaux 3

un jour d’hiver très froid

Exercice 

-Recopier les mots suivants et entourer les noms

arbre – fleur – chasser – joli – léopard – professeur – école – manger – charmant – automne – bonheur – histoire – bouger – finir – moqueur – tristesse – bataille – couleur - 
Jour 4 : Vocabulaire et production écrite

Vocabulaire

- Dans le dictionnaire chercher le mot bruit.  Rappeler qu’il faut partir de la première lettre du mot, trouver si elle se situe au début au milieu ou à la fin de l’alphabet et ouvrir le dictionnaire en conséquence. Utiliser les mots en haut de chaque double page pour se repérer. 

Chercher ensuite :  gémir, place
Pendant ce temps, les CM cherchent brousse, battre, bleu et interprètent les abréviations situées à côté de chaque mot. 
Production écrite

Ecrire l’arrivée de deux hérissons dans la moufle sur le modèle de l’arrivée de la grenouille.
Proposer les verbes suivants: arriver, trottiner autour de la moufle, glisser la tête à l’intérieur, demander etc.

Commencer le texte en dictée à l’adulte collective en faisant bien remarquer les accords. Puis les CE2 écrivent deux phrases, les CM1, trois  et les CM2, quatre. Écrire au tableau les mots dont les élèves peuvent avoir besoin. Préciser qu’ils peuvent se reporter au texte pour écrire certains mots. Faire relire les productions en vérifiant :

-majuscule et point à la fin des phrases

-la ponctuation du dialogue 

-l’accord des verbes 

Collectes de la semaine 1

Une souris passe. Deux souris passent.

Elle voit la moufle. Elles voient la moufle.
Elle est bien au chaud. Elles sont bien au chaud. 
Elle n’a plus froid. Elles n’ont plus froid.

J’ai très froid. Nous avons très froid.

Je peux entrer. Nous pouvons entrer.

La souris fait la moue. Les souris font la moue.
La souris réfléchit. Les souris réfléchissent. 
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Laissez-moi un peu de place. Laissez-nous un peu de place.

Poussez-vous.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

L’homme ne remarque rien. L’homme remarque quelque chose.

Elle n’a plus froid. Elle a encore froid.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Je peux entrer ? Est-ce que je peux entrer ?

Il y a encore de la place ? Est-ce qu’il y a encore de la place ? Y a-t-il encore de la place ?
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Laissez-moi un peu de place. 

Poussez-vous donc que je m'y mette !
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Poussez-vous donc que je m'y mette ! 

Comme il doit faire bon là-dedans ! 
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Alors, elle entre et se roule en boule à l’intérieur. 

La souris fait la moue, réfléchit puis accepte. 

Mes ailes sont gelées ; j’ai très froid. 

La souris fait la grimace car elle n’aime pas les chouettes.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge.

Un peu plus tard, une grenouille arrive à grands bonds.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

un homme

la neige 

son chemin 

une souris  - deux souris
l’intérieur 

une grenouille – deux grenouilles
la moufle 

la tête
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

une belle moufle rouge 

ses petites pattes glacées – leurs petites pattes glacées
la moufle abandonnée

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

un jour d’hiver très froid

Semaine 2 : La moufle (2)°

La moufle (suite)

d’après un conte russe

Deux renards roux, à pas pressés, arrivent près de la moufle. Ils disent :

-Il gèle aujourd'hui ! Nous ne voulons pas rester dehors !  Soyez gentils ! Faites-nous de la place. 
Et hop ! Ils vont rapidement au fond de la moufle !
Crac ! Une couture de la moufle cède et laisse passer le vent. Mais les compagnons, serrés comme des sardines en boîte, sont bien réchauffés. Peu après, deux énormes sangliers surgissent et ils grognent :
-Brr... Nous sommes glacés. Nous pouvons entrer ?

-Non, vous êtes trop gros ! crient les animaux dans la moufle.

-Sornettes ! Il y a sûrement encore une petite place pour nous, protestent les sangliers.

Zou ! Ils poussent tout le monde brutalement et s'installent au milieu. 
Cric ! Une deuxième couture s'ouvre mais la moufle tient encore. 
Qui apparaît après ça ? Deux ours! Quand les animaux les voient, ils crient en chœur :

-Ah non, pas vous ! C’est complet !

-Allez, disent les ours, prenez-nous avec vous. Pitié, nous sommes frigorifiés !

-Bon d'accord, soupirent les autres. Entrez.

Les ours entrent dans la moufle. Et cric, et crac ! Elle se déchire encore. Tous les animaux se tiennent chaud mais, cette fois, il n'y a plus de place dans la moufle.
Pourtant, deux mouches, deux toutes petites, petites mouches, volètent autour de la moufle. Tip, tip, tip ! Personne ne les voit se faufiler par une des coutures. C'en est trop ! Lorsque les mouches entrent, la moufle éclate en mille morceaux et les compères se retrouvent dans la neige ! 

Et à qui font-ils les gros yeux ? Aux pauvres petites mouches, bien sûr. C'est vraiment trop injuste !

Lecture du texte (le texte en noir pour tous, vert pour les CM1 et CM2, rouge pour les CM2) Pour les classes de CE2-CM1, lire la fin du texte (en rouge). Puis questionnement. 
Quels animaux arrivent ? Pourquoi veulent-ils rentrer dans la moufle ? Que se passe-t-il quand les renards puis les sangliers et enfin les ours sont installés dans la moufle ? Pourquoi est-il injuste que les animaux fassent les gros yeux aux mouches ?
Expliquer : serrés comme des sardines en boîte, protester, sornettes, frigorifiés, en chœur, soupirer, faire les gros yeux.
Jour 1 : Activités sur le texte

- Identifier les phrases dans les deux lignes suivantes :

Crac ! Une couture de la moufle cède et laisse passer le vent. Mais les compagnons, serrés comme des sardines en boîte, sont bien réchauffés. Peu après, deux sangliers surgissent et grognent.

Faire remarquer que le premier mot est une interjection qui représente un cri. Faire trouver d’autres interjections dans le texte.
- Interpréter les différents signes de ponctuation : point d’exclamation, d’interrogation, points de suspension, deux points et tirets pour le dialogue, 

- Distinguer le récit des paroles rapportées.

- Faire remarquer que le récit est, comme le texte de la semaine 1, écrit au présent de l’indicatif par un narrateur extérieur.

- Relever les mots ou groupes de mots qui donnent des indications de temps : aujourd'hui, aussitôt,  peu après.  Relever les mots ou groupes de mots qui indiquent des lieux : au fond de …, dehors, au milieu, vers … 

- Relever les indicateurs logiques : mais, pourtant
- Trouver qui est désigné par les mots soulignés. Nommer les pronoms personnels sujets. 
- Transposer en parlant d’un renard, d’un sanglier, d’un ours, d’une mouche. Préciser que le « vrai » conte ne parle à chaque fois que d’un personnage. 

Bien lire le texte à l’oral puis écrire les changements au tableau, les faire peu à peu écrire par les élèves sur leur cahier ou leur ardoise. 

Faire remarquer les changements au moment où on les écrit: 

•des verbes, ils changent suivant la personne (vous, tu, nous, je, ils, ils ), les nommer en précisant leur infinitif.
•des pronoms (ils(il,  je (nous, vous ( tu, les( le. Rappeler que ce sont des pronoms personnels. 
•des déterminants possessifs nos (mes 

•des noms, des adjectifs 

•des adjectifs attributs : glacés, frigorifiés
Les CE2 s’arrêtent à milieu.

Pendant que les CM continuent le texte avec l’enseignant, les CE2 recopient la transposition  de  Peu après, deux sangliers surgissent et ils grognent.

-Brr... Nous sommes glacés. Nous pouvons entrer ?

-Non, c'est complet ! crient les animaux dans la moufle.
Ils entourent les changements.

- Collecter 

page présent de l’indicatif :

Deux renards arrivent. Un renard arrive.

Ils disent. Il dit. 
Nous sommes glacés. Je suis glacé.
Nous ne voulons pas rester dehors. Je ne veux pas rester dehors.
Ils vont au fond de la moufle. Il va au fond de la moufle.
Deux sangliers surgissent. Un sanglier surgit.
Ils grognent. Il grogne.
Vous êtes trop gros ! Tu es trop gros !
Il gèle aujourd’hui. 
Deux mouches volètent. Une mouche volète. 
page présent de l’impératif 

Soyez gentils !

Faites-nous de la place !

Prenez-nous avec vous.
Entrez. Entre.

Exercice

Transposer en parlant d’Irina au lieu de Irina et Léa et de Tom au lieu de Tom et Damien.
Irina et Léa arrivent à la gare. Elles achètent leur billet. Elles cherchent Tom et Damien sur le quai. Personne ! Alors, elles montent.  En voyant Tom et Damien dans le train, elles disent: 

-Vous êtes déjà là ! Nous sommes en retard.
Elles cherchent leur place. Elles sont loin des garçons. Elles posent leur bagage et elles regardent autour d’elles. Il y a beaucoup de monde ! Elles regardent le paysage pour passer le temps.
Texte transposé

	Un renard roux, à pas pressés, arrive près de la moufle. Il dit :

-Il gèle aujourd'hui ! Je ne veux pas rester dehors !  Soyez gentils ! Faites-moi de la place. Et hop ! Il va rapidement au fond de la moufle !

Crac ! Une couture de la moufle cède et laisse passer le vent. Mais les compagnons, serrés comme des sardines en boîte, sont bien réchauffés. Peu après, un énorme sanglier surgit et il grogne :

-Brr... Je suis glacé. Je peux entrer ?

-Non, tu es trop gros ! crient les animaux dans la moufle.

-Sornettes ! Il y a sûrement encore une petite place pour moi, proteste le sanglier.

Zou ! Il pousse tout le monde brutalement et s'installe au milieu. 

Cric ! Une deuxième couture s'ouvre mais la moufle tient encore. 

Qui apparaît après ça ? Un ours! Quand les animaux le voient, ils crient en chœur :

-Ah non, pas toi ! C’est complet !

-Allez, dit l'ours, prenez-moi avec vous. Pitié, je suis frigorifié !

-Bon d'accord, soupirent les autres. Entre.

L'ours entre dans la moufle. Et cric, et crac ! Elle se déchire encore. Tous les animaux se tiennent chaud mais, cette fois, il n'y a plus de place dans la moufle.

 Pourtant, une mouche, une toute petite, petite mouche volète autour de la moufle. Tip, tip, tip ! Personne ne la voit se faufiler par une des coutures. C'en est trop ! Lorsque la mouche entre, la moufle éclate en mille morceaux et les compères se retrouvent dans la neige ! 

Et à qui font-ils les gros yeux ? A la pauvre petite mouche, bien sûr. C'est vraiment trop injuste !


Jour 2 : Activités sur les phrases

-Lire les phrases interrogatives, les phrases négatives et la partie de phrase négative. Redire ces phrases à la forme affirmative.
-Constituer une phrase :

les uns contre les autres -dans la moufle- sont serrés - tous les animaux- bien chaud - et - ont - ils
-Dans chaque phrase, souligner le verbe et entourer le sujet. 

Un renard, à pas pressés, arrive. Deux renards, à pas pressés, arrivent.

Il pousse tout le monde brutalement. Ils poussent tout le monde brutalement.

Il va rapidement au fond de la moufle. Ils vont rapidement au fond de la moufle. 

Peu après, un sanglier surgit.
Quand les animaux le voient, ils crient en chœur.

Lorsque les mouches entrent, la moufle éclate en mille morceaux.
Rappeler que le verbe change avec la personne : redire les phrases en employant « nous », « vous ». 
Faire dire quelle information apporte à pas pressés (comment il arrive), rapidement (comment il va au fond de la moufle), brutalement (comment il fonce), peu après (quand il surgit), Quand les animaux le voient (quand les animaux crient), Lorsque les mouches entrent (quand la moufle éclate). Redire les phrases en changeant ces groupes de place puis en les supprimant.

Pendant que les CE2 et CM1 recopient les phrases suivantes et soulignent le verbe :

CE2 et CM1: Dans le bois, sur le chemin, un sanglier entend du bruit dans une moufle.
CM1 : À l’intérieur de la moufle, les animaux ont bien chaud.

les CM2  soulignent les verbes dans les phrases collectées à plusieurs verbes.
page phrases négatives
Nous ne voulons pas rester dehors ! Nous voulons rester dehors !

Personne ne la voit se faufiler par une des coutures. Quelqu’un la voit se faufiler par une des coutures.
page phrases interrogatives
Qui apparaît après ça ?
Et à qui font-ils les gros yeux ?
page phrases injonctives
Soyez gentils ! 
Faites-moi de la place. 

page phrases exclamatives 
Nous ne voulons pas rester dehors ! 

Il gèle aujourd'hui ! 

Non, tu es trop gros ! 

C’est complet ! 
C'est vraiment trop injuste !

page phrases à plusieurs verbes 
Il pousse tout le monde et s'installe au milieu. 
Peu après, un sanglier surgit et il grogne.  
Une deuxième couture s'ouvre mais la moufle tient encore. 
La moufle éclate en mille morceaux et les compères se retrouvent dans la neige. 
page compléments 1 (compléments circonstanciels)
Deux renards, à pas pressés, arrivent.

Ils vont rapidement au fond de la moufle.

Peu après, un sanglier surgit.
Il pousse tout le monde brutalement.

Quand les animaux le voient, ils crient en chœur.

Lorsque les mouches entrent, la moufle éclate en mille morceaux.
page compléments 2 (COD)
Nous pouvons entrer ? 
page compléments 5 (Complément Indirect de lieu-CIL)
Ils vont rapidement au fond de la moufle ! 

Ils vont vers la moufle.
Exercice

Constituer une phrase :
très - l’hiver – froid -  ont  - tous les animaux - dans les bois – à trouver - du mal  - ils  - ont - de la nourriture 
Jour 3 : Activités sur les groupes nominaux 

- Rechercher dans le texte des mots qui désignent des animaux, des personnes, des choses. Rappeler que ce sont des noms. Les redire avec un article : le, la, les, un, une, des ou l’.
Faire classer les noms suivant leur genre : masculin - féminin
Collecter

groupes nominaux 1

le vent 

les compagnons 

les animaux 
groupes nominaux 2

deux renards roux  - un renard roux

deux énormes sangliers  - un énorme sanglier

une petite place 

groupes nominaux 3

une couture de la moufle
Exercice 

-Recopie les noms dans la colonne qui convient en leur ajoutant un ou une:
 lampe – sirop - promenade – poche – robe – lit – nuit – œuf – frère – océan – canard – pied
	personne
	animal
	chose


- Puis les classer suivant leur genre.

Jour 4 : Vocabulaire et production écrite

Vocabulaire

- Dans le dictionnaire chercher le mot renard.  Ecrire le mot qui vient avant, celui qui vient après. 
Ecrire le premier mot et le dernier mot de la page où on le trouve.

Chercher ensuite :  énorme
Pendant ce temps, les CM cherchent fatigue, frais,  fourmi, foncer et interprètent les abréviations situées à côté de chaque mot. 

-Relever dans ce texte et dans le précédent, les verbes introducteurs de dialogue : dire, grogner, crier, protester, demander, gémir, répondre, bredouiller. Relire les paroles prononcées avec l’intonation induite par le verbe et expliciter le sens de ces verbes.
Chercher quels autres verbes pourraient remplacer crier (s’écrier, hurler, gronder, rugir, …), bredouiller (balbutier, bafouiller, hésiter), gémir (supplier… ), grogner (bougonner, marmonner). En chercher d’autres pour dire que l’on parle doucement (chuchoter, murmurer …), que l’on est surpris (s’étonner…), content (s’exclamer).
Production écrite

Écrire l’arrivée d’un gros animal sur le modèle de l’arrivée du sanglier. 
Proposer les verbes suivants: surgir, bougonner, hurler etc.

Commencer le texte en dictée à l’adulte collective en faisant bien remarquer les accords. Puis les CE2 écrivent deux phrases, les CM1 en écrivent trois  et les CM2 quatre. Écrire au tableau les mots dont les élèves peuvent avoir besoin. Préciser qu’ils peuvent se reporter au texte pour écrire certains mots. Faire relire les productions en vérifiant :

-majuscule et point à la fin des phrases

-la ponctuation du dialogue 

-l’accord des verbes 

Collectes de la semaine 2
Deux renards arrivent. Un renard arrive.

Ils disent. Il dit. 

Nous sommes glacés. Je suis glacé.

Nous ne voulons pas rester dehors. Je ne veux pas rester dehors.
Ils vont au fond de la moufle. Il va au fond de la moufle.

Deux sangliers surgissent. Un sanglier surgit.

Ils grognent. Il grogne.

Vous êtes trop gros ! Tu es trop gros !

Il gèle aujourd’hui. 
Deux mouches volètent. Une mouche volète.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Soyez gentils !

Faites-nous de la place !

Prenez-nous avec vous.

Entrez. Entre.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Nous ne voulons pas rester dehors ! Nous voulons rester dehors !

Personne ne la voit se faufiler par une des coutures. Quelqu’un la voit se faufiler par une des coutures.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Qui apparaît après ça ?

Et à qui font-ils les gros yeux ?
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Soyez gentils ! 

Faites-moi de la place. 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Nous ne voulons pas rester dehors ! 

Il gèle aujourd'hui ! 

Non, tu es trop gros ! 

C’est complet ! 

C'est vraiment trop injuste !

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Il pousse tout le monde et s'installe au milieu. 

Peu après, un sanglier surgit et il grogne.  

Une deuxième couture s'ouvre mais la moufle tient encore. 

La moufle éclate en mille morceaux et les compères se retrouvent dans la neige. 
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Deux renards, à pas pressés, arrivent.

Ils vont rapidement au fond de la moufle.

Peu après, un sanglier surgit.

Il pousse tout le monde brutalement.

Quand les animaux le voient, ils crient en chœur.

Lorsque les mouches entrent, la moufle éclate en mille morceaux.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Ils vont rapidement au fond de la moufle ! 

Ils vont vers la moufle.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Nous pouvons entrer ? 
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

le vent 

les compagnons 

les animaux 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

deux renards roux  - un renard roux

deux énormes sangliers  - un énorme sanglier

une petite place 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

une couture de la moufle
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Semaine 3 : ° A la poursuite du Lapin blanc 

A la poursuite du Lapin blanc 

D’après Alice au pays des merveilles de Lewis Caroll
Alice est une petite fille. Dans un large trou au pied d’une haie, elle est à la poursuite d’un lapin blanc. 

Quelques instants auparavant, elle était assise près de sa grande sœur sur le gazon. Alice ne voulait pas lire. Elle rêvait. Soudain, elle a vu un lapin blanc aux yeux roses qui courait. Elle l’a entendu dire : « Ah ! J’arriverai trop tard ! ». Alors, curieuse, Alice a sauté sur ses pieds et elle l’a suivi dans son terrier.

Et la voilà maintenant, derrière le Lapin. Elle plonge, lentement, dans un puits d’une grande profondeur. Sur les parois du puits, elle voit des étagères, des cartes géographiques et de belles images. Elle prend un pot de confiture, elle le repose un peu plus bas car celui-ci est vide. Mais elle ne rencontre personne. Elle n’en finit pas de tomber !  Elle songe : « Bientôt, on sera sûrement à l’autre bout de la Terre ».  
Alors, elle pense à sa chatte Dinah qui est si belle, elle commence même à s’endormir...   Quand tout à coup, pouf ! elle atterrit sur un tas de vieux fagots. Elle voit devant elle un long passage. Au loin, elle distingue le Lapin blanc qui court à toutes jambes. Alice part comme le vent et arrive tout juste à temps pour entendre le Lapin dire, tandis qu’il tourne le coin : « Comme il se fait tard ! » 

Elle est à deux pas de lui,  mais le coin tourné, le Lapin disparaît. Elle est alors dans une salle longue et basse. Elle jette un coup d’œil autour de la salle : beaucoup de portes, toutes fermées. Elle appelle. Personne ! Alors, Alice se demande avec inquiétude comment elle va en sortir.

Lecture du texte (le texte en noir pour tous, vert pour les CM1 et CM2, rouge pour les CM2) puis questionnement
Où est Alice ? Que lui arrive-t-il ? Pourquoi est-elle dans ce puits ? Où était-elle auparavant ? Qui est Dinah ? Où se retrouve Alice après sa chute ?
Expliquer : une haie, partir comme le vent, courir à toutes jambes
Jour 1 : Activités sur le texte

- Compter le nombre de lignes, le nombre de phrases du début à « rêvait». 
-Interpréter les différents signes de ponctuation : point virgule, point d’exclamation, d’interrogation, deux points et guillemets pour des paroles rapportées. Faire remarquer la majuscule à Lapin quand il est devenu un personnage de l’histoire, un personnage qui parle au même titre qu’Alice, ce qu’il n’était pas au début de l’histoire. 
- Faire lire les pensées et paroles rapportées et trouver qui pense ou qui parle.

- Faire remarquer que le récit est écrit par un narrateur extérieur à la troisième personne du singulier.

- Retrouver l’ordre chronologique du texte : 

Lire les deux premières phrases du texte : elles sont au présent, elles présentent Alice et racontent ce qu’elle est en train de faire. Lire le paragraphe suivant et mettre en évidence que ce qui est raconté est antérieur à la poursuite du lapin : les phrases sont au passé. Les CM peuvent distinguer l’imparfait du passé composé. Dans ce paragraphe au passé, relever la phrase au futur. Lire la suite du texte pour montrer que l’on suit la chute d’Alice : les phrases sont au présent sauf celle relatant la pensée d’Alice qui est au futur.  
- Relever les mots ou groupes de mots qui donnent des indications de temps : quelques instants auparavant, soudain, tard, maintenant, bientôt, tout à coup, juste à temps, tandis qu’.  Relever les mots ou groupes de mots qui indiquent des lieux : près de …, derrière …, dans …, sur …, un peu plus bas, devant , au loin… à deux pas de …  Distinguer les adverbes ou locutions adverbiales, les prépositions ou locutions prépositionnelles, indiquer que tandis que est une conjonction.
- Relever les indicateurs logiques : alors (adverbe), mais (conjonction)
- Trouver qui est désigné par les mots soulignés. Nommer les pronoms personnels sujets.

- Transposer avec Alice comme narrateur.
Bien lire le texte à l’oral puis écrire les changements au tableau, les faire peu à peu écrire par les élèves sur leur cahier ou leur ardoise (les CE2 ne sont pas obligés d’écrire les changements des verbes au passé). 

Faire remarquer les changements.  
Pendant que les CM continuent le texte avec l’enseignant, les CE2 recopient la partie de texte non transposée puis transposée du début  à tard. (ou moins loin si vous pensez que c’est trop long !) Ils soulignent les verbes et indiquent le nombre de phrases.

- Collecter 

page présent de l’indicatif :

Alice est une petite fille. Je suis une petite fille.
Elle prend un pot de confiture. Je prends un pot de confiture.
Elle voit des étagères. Je vois des étagères.
Elle n’en finit pas de tomber ! Je n’en finis pas de tomber !
Mais elle ne rencontre personne. Mais je ne rencontre personne.

Elle plonge dans un puits. Je plonge dans un puits. 

Elle songe. Je songe.

Au loin, elle distingue le Lapin Blanc. Au loin, je distingue le Lapin Blanc. 

Elle se demande. Je me demande. 
Elle jette un coup d’œil autour de la salle. Je jette un coup d’œil autour de la salle.

Elle appelle. J’appelle. 

page passé composé
Soudain, elle a vu un lapin blanc. Soudain, j’ai vu un lapin blanc.
Alice a sauté sur ses pieds. J’ai sauté sur mes pieds.
page imparfait
Elle était assise près de sa grande sœur. J’étais assise près de ma grande sœur.
Alice ne voulait pas lire. Je ne voulais pas lire.
Elle rêvait. Je rêvais.
page futur 
J’arriverai trop tard ! 

Bientôt, on sera sûrement à l’autre bout de la Terre. 
Exercice

Transposer avec je
Mélinda est au bord de la mer. Elle finit son château de sable puis elle prend son élan et elle plonge dans l’eau. Elle voit son frère qui joue sous le parasol. Un peu plus tard, elle retourne sur le sable. Elle distingue alors Nadia au loin. Elle se demande si elle l’appelle ou non.
Texte transposé

	Je suis une petite fille. Dans un large trou au pied d’une haie, je suis à la poursuite d’un lapin blanc. 

Quelques instants auparavant, j’étais assise près de ma grande sœur sur le gazon. Je ne voulais pas lire. Je rêvais. Soudain, j’ai vu un lapin blanc aux yeux roses qui courait. Je l’ai entendu dire : « Ah ! J’arriverai trop tard ! ». Alors, curieuse, j’ai sauté sur mes pieds et je l’ai suivi dans son terrier.

Et me voilà maintenant, derrière le Lapin. Je plonge, lentement, dans un puits d’une grande profondeur. Sur les parois du puits, je vois des étagères, des cartes géographiques et de belles images. Je prends un pot de confiture, je le remets un peu plus bas car celui-ci est vide. Mais je ne rencontre personne. Je n’en finis pas de tomber ! Je songe : « Bientôt, on sera sûrement à l’autre bout de la Terre ».  

Alors, je pense à ma chatte Dinah qui est si belle, je commence même à m’endormir...   Quand tout à coup, pouf ! j’atterris sur un tas de vieux fagots. Je vois devant moi un long passage. Au loin, je distingue le Lapin blanc qui court à toutes jambes. Je pars comme le vent et j’arrive tout juste à temps pour entendre le Lapin dire, tandis qu’il tourne le coin : « Comme il se fait tard ! » 

Je suis à deux pas de lui, mais le coin tourné, le Lapin disparaît. Je suis alors dans une salle longue et basse. Je jette un coup d’œil autour de la salle : beaucoup de portes, toutes fermées. J’appelle. Personne ! Alors, je me demande avec inquiétude comment je vais en sortir.


Jour 2 : Synthèse sur le verbe
Il s’agit de montrer que, dans une phrase :

- le verbe est le mot qui change quand le temps et la personne changent : il se conjugue ;

- le verbe a un nom : l’infinitif .
(Donner aux élèves une feuille comportant des phrases tirées des textes étudiés :

verbes du ……groupe
Il pousse tout le monde avec force. Ils poussent tout le monde avec force.  verbe ……………………….

Un renard, à pas pressés, arrive. Deux renards, à pas pressés, arrivent. verbe ……………………….
verbes du ………groupe
Peu après, deux sangliers surgissent. Peu après, un sanglier surgit. verbe ………………………..

Elle n’en finit pas de tomber ! Je n’en finis pas de tomber ! verbe ……………………….
verbes du ……groupe
Je peux entrer ? Nous pouvons entrer ?  verbe ………………………..

La souris fait la moue. Les souris font la moue. verbe ……………………….
Elle prend un pot de confiture. Je prends un pot de confiture. verbe ……………………….
Elle voit des étagères. Je vois des étagères. Elle voit la moufle. Elles voient la moufle. J’ai vu un lapin blanc. Elle a vu un lapin blanc. verbe ……………….
Ils disent. Il dit. verbe ………………………..

Ils vont au fond de la moufle. Il va au fond de la moufle. verbe ……………………….
verbes qui sont des ……………………….

Nous sommes glacés. Je suis glacé. Vous êtes trop gros ! Tu es trop gros ! Alice est une petite fille. Je suis une petite fille. On sera à l’autre bout de la terre. Celui-ci est vide. verbe ……………………….
J’ai très froid. Nous avons très froid. verbe ……………….
verbe qui est ……………………….

Aussitôt, le lièvre se glisse à l'intérieur. verbe ……………………….
(Pour chaque groupe de phrases, souligner le mot qui change : c’est le verbe. Mettre en évidence qu’il change suivant la personne qui parle (je, nous) ou à qui on parle (tu, vous) ou de qui on parle (il, Alice, un renard  etc.) ou le temps (elle a vu, elle voit ) . Préciser que « on » est un pronom de troisième personne du singulier. Donner le tableau avec le classement des personnes (voir trace écrite).
-Faire dire plusieurs des phrases en changeant la personne. Remarquer qu’avec nous et vous, les changements des verbes sont toujours perceptibles à l’oral. 
-Faire redire une des phrases au passé (commencer par hier) puis au futur (commencer par demain) et mettre en évidence que le verbe change aussi avec le temps.

- Récapituler : pour trouver le verbe, on peut changer le temps, la personne et notamment utiliser nous et vous. 

- Si cela peut aider à l’identification du verbe, on peut dire que souvent, le verbe indique une action. 

(Sur la feuille, faire écrire l’infinitif des verbes, c’est le nom du verbe. Préciser que les verbes sont traditionnellement classés en trois groupes :

-1er groupe : verbes dont l’infinitif se termine par « er » sauf aller, ils sont très nombreux.
-2e groupe : verbes dont l’infinitif se termine par « ir » et s’écrivent « issent » à la 3e personne du pluriel. Ce sera revu pour la conjugaison de ces verbes à chaque temps.

-3e groupe : les verbes dont l’infinitif se termine par « ir-ire-dre-re-oir etc.» et le verbe aller. Ils sont très fréquents.
Ne pas trop insister surtout au CE2 sur le classement des verbes. Il est juste utile de distinguer les verbes en –« er » (1er groupe)  des autres.

-Préciser aux élèves que dans le dictionnaire, les verbes sont écrits à l’infinitif (voir leçon de vocabulaire). Préciser que dans une phrase, on trouve aussi des verbes qui sont à l’infinitif : Je peux entrer. 
-Demander aux élèves de dire oralement des verbes à l’infinitif.

-Jouer à pigeon vole : est-ce un verbe ? 
casser, boire – sauter – maison – gros – descendre - lire - – ranger – écrire – construire – salir – bouteille – fleur – peindre -surprendre – distraire – mouchoir – saison – franchir – santé – guérir - éteindre
(Avec les CM2, constater que l’infinitif du verbe, dans la phrase en rouge, est précédé du pronom se. Remplacer le lièvre par je, tu puis nous etc. Remarquer que le verbe est précédé de me, te etc. qui est de la même personne que le sujet mais l’infinitif est toujours : se glisser . C’est un verbe pronominal.

Au cours de l’année avec les CM1, on abordera les phrases avec plusieurs verbes.
( Les auxiliaires être et avoir sont classés à part. Les CM peuvent expliquer leur rôle.
(Garder une trace écrite

	Le verbe
(Le verbe change avec la personne : 

Il pousse Ils poussent. 

Deux sangliers surgissent. Un sanglier surgit. 

Ils vont au fond de la moufle. Il va au fond de la moufle. 

Nous sommes glacés. Je suis glacé.
singulier

pluriel

1re personne

je

nous

2e personne

tu

vous

3e personne

il, elle, on, l’homme, un sanglier

ils, elles, deux sangliers

(Le verbe change avec le temps :

Il pousse tout le monde. Hier, il a poussé tout le monde. Demain, il poussera tout le monde.

(Le verbe  a un infinitif :

j’ai - nous avons : verbe avoir
Ils vont. Il va: verbe aller
il est  - je suis - nous sommes : verbe être
elle fait -elles font: verbe faire
il pousse –ils poussent  : verbe pousser
ils arrivent  -  il arrive  : verbe arriver
il surgit  - ils surgissent : verbe surgir
(Les verbes sont classés en trois groupes

verbes du 1er groupe : leur infinitif se termine par –er : manger, pousser, plonger, craquer etc.
verbes du 2e groupe : leur infinitif se termine par –ir : finir (nous finissons), surgir (ils surgissent) etc.
verbes du 3e groupe : les autres verbes :
aller, faire, venir, prendre, partir, voir, pouvoir, vouloir, dire, mettre,  etc.

(Les verbes être et avoir sont des auxiliaires.

L’infinitif de certains verbes est précédé du pronom se ou s’ :  se glisser, se demander.
Ce sont des verbes pronominaux.


Exercice 

• Dans chaque phrase, souligne le verbe et donne son infinitif :

Les feuilles des arbres tombent sur le sol. Elle tombe sur le sol.
Le sanglier traverse la route. Vous traversez la route.
Tu manges une pomme. Nous mangeons une pomme.

Je fais du vélo. Ils font du vélo.

Le soir, tu prends un bain. Le soir, vous prenez un bain. 

Je viens aussi. Mon frère vient aussi.

Vous descendez du bus.
Je  tiens mon frère par la main.
Nadia se promène dans la rue.

Vous vous installez au bord de l’étang.
Jour 3 : Synthèse sur le sujet

Il s’agit de mettre en place plusieurs critères de reconnaissance du sujet. 

Le sujet est un pronom (pronom personnel : je, tu, il, elle, nous, vous, ils, elles ou autre pronom : on, celui-ci ). 

Quand le sujet est un groupe nominal, on peut, pour le trouver, le pronominaliser, l’encadrer avec C’est … qui, poser la question « qui est-ce qui …. ? 

Au fil de l’année, avec les CM on verra les différents pronoms sujets et le fait que le sujet peut être le sujet de plusieurs verbes. 

(Sur la feuille ayant servi à la synthèse sur le verbe, faire entourer le mot ou groupe de mots faisant varier le verbe : c’est le sujet.

- Rechercher les sujets que l’on doit reconnaître immédiatement : je, tu, elle, elles, ils, il, nous, vous, on.

- Pour les autres sujets, faire poser la question « qui est-ce qui ? » et/ou utiliser l’encadrement avec « c’est…. qui ».
-Remplacer les sujets qui sont des groupes nominaux par les pronoms personnels de 3e personne qui conviennent : il, elle ou ils, elles
-Remarquer que le sujet n’est pas toujours au début de la phrase, qu’un groupe de mots (à pas pressés) peut séparer le sujet du verbe. 

(Lister les sujets. Ce sont soit des pronoms (personnels ou autre)  soit des groupes nominaux (parce qu’ils contiennent un nom). Rappeler que Alice est un nom propre.
(Garder une trace écrite

	Le sujet du verbe

(Le sujet fait varier le verbe :

 Alice est une petite fille. Je suis une petite fille.
(Le sujet n’est pas toujours au début de la phrase :
Peu après, un sanglier surgit. 

(Le sujet peut être séparé du verbe par un groupe de mots :

Un renard, à pas pressés, arrive.

(Le sujet peut être :

un groupe nominal : un homme – deux grenouilles – un pot de confiture
un nom propre : Alice
un pronom personnel : je, tu, il, elle, nous, vous, ils, elles
un autre pronom : on, celui-ci
(Pour trouver le sujet du verbe
1. C’est un pronom personnel, on le reconnaît tout de suite.

2. On peut poser la question : « qui est-ce qui ? »

Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge. 

Qui est-ce qui perd une moufle ? (un homme
3 On peut utiliser l’encadrement  avec « c’est … qui »  :

 La souris fait la moue.

C’est la souris qui fait la moue.




Exercice 

-Il est possible dans les différentes phrases collectées dans les pages du présent, de faire souligner le verbe et entourer le sujet.
-Dans l’exercice du 2e jour, faire entourer les sujets.

-Dans chaque phrase, souligne le verbe et entoure son sujet :

Je transporte un sac très lourd.
Près de l’école, il rencontre son copain.

Dans le fond du jardin, un hérisson trottine.
On bavarde trop.
Le cavalier tombe de cheval.
Sur le stade, les coureurs ont très chaud.
La voiture, lentement, passe devant l’école.

La libellule se pose sur une fleur.
-Récris la phrase en remplaçant le groupe nominal sujet de chaque phrase par le pronom personnel qui convient.

Le chien garde la maison.
Les avions sillonnent le ciel.
La fillette fait des cauchemars.

Les grandes herbes envahissent le jardin.

Les trains arrivent souvent en retard.

Le chat de Mélanie attrape des souris.

Les animaux du zoo sont privés de liberté.

La boulangerie du village ouvre très tôt le matin.

Les arbres de cette forêt sont malades.

Jour 4 : Vocabulaire et production écrite

Vocabulaire

- Dans le dictionnaire chercher le mot surgir.  Observer l’abréviation qui indique qu’il s’agit d’un verbe.

Ouvrir le dictionnaire à une page donnée (par exemple sur le Robert Junior 2005, page 280) et faire recopier les verbes. 
Pendant ce temps, les CM cherchent et relèvent, dans le dictionnaire, un verbe commençant par « g », un verbe commençant par « n », un verbe commençant par « t ». Ils indiquent le numéro de la page. 

-Relire la phrase suivante et chercher, dans la liste constituée la semaine précédente, quel verbe pourrait remplacer le verbe dire :

Elle l’a entendu dire : « J’arriverai trop tard ! ».
Les CM font de même avec la phrase : Alice part comme le vent et arrive tout juste à temps pour entendre le Lapin dire, tandis qu’il tourne le coin : « Comme il se fait tard ! » Si les élèves ne trouvent pas s’exclamer, le leur donner.
Production écrite

Il s’agit de faire employer des verbes à l’infinitif.

Donner l’exemple suivant au tableau :

Le matin, avant d’aller à l’école, il faut déjeuner, préparer son sac, réciter ses leçons dans sa tête, enfiler un manteau, dire au revoir et enfin partir.

Demander aux élèves d’écrire une phrase longue en complétant chaque phrase ci-dessous. Utiliser la structure de la phrase précédente : séparer les différentes actions par une virgule et pour la dernière action employer et enfin. 

En arrivant à la piscine, il faut …
Le matin, à l’école, après la sonnerie, on doit …   

Pour respecter les milieux naturels protégés, il faut 
Pour éviter les coups de soleil
Pour éviter les caries, il faut…
Au bord de l’étang, le pêcheur doit …

Pour bien travailler à l’école il faut… (être attentif en classe, bien faire ses devoirs, avoir son matériel, faire du mieux qu’on peut, demander de l’aide si on en a besoin…)
Pour cela, dire oralement les verbes à utiliser et donner les mots dont les élèves peuvent avoir besoin. Si les élèves ne savent pas écrire l’infinitif d’un verbe, ils peuvent utiliser le dictionnaire pour le trouver. 
Collectes de la semaine 3

Alice est une petite fille. Je suis une petite fille.

Elle prend un pot de confiture. Je prends un pot de confiture.

Elle voit des étagères. Je vois des étagères.

Elle n’en finit pas de tomber ! Je n’en finis pas de tomber !
Mais elle ne rencontre personne. Mais je ne rencontre personne.
Elle plonge dans un puits. Je plonge dans un puits. 

Elle songe. Je songe.

Au loin, elle distingue le Lapin Blanc. Au loin, je distingue le Lapin Blanc. 
Elle se promène. Je me promène. 
Elle jette un coup d’œil autour de la salle. Je jette un coup d’œil autour de la salle.

Elle appelle. J’appelle. 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Soudain, elle a vu un lapin blanc. Soudain, j’ai vu un lapin blanc.

Alice a sauté sur ses pieds. J’ai sauté sur mes pieds.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Elle était assise près de sa grande sœur. J’étais assise près de ma grande sœur.

Alice ne voulait pas lire. Je ne voulais pas lire.

Elle rêvait. Je rêvais.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

J’arriverai trop tard ! 

Bientôt, on sera sûrement à l’autre bout de la Terre. 
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Semaine 4 : A la poursuite du Lapin blanc 

A la poursuite du Lapin blanc 

Alice et Aline sont des petites filles. Dans un large trou au pied d’une haie, elles sont à la poursuite d’un lapin blanc. 

Quelques instants auparavant, elles étaient assises près de leur grande sœur sur le gazon. Alice et Aline ne voulaient pas lire. Elles rêvaient. Soudain, elles ont vu un lapin blanc aux yeux roses qui courait. Elles l’ont entendu dire : « Ah ! J’arriverai trop tard ! ». Alors, curieuses, Alice et Aline ont sauté sur leurs pieds et elles l’ont suivi dans son terrier.

Et les voilà maintenant, derrière le Lapin. Elles plongent, lentement, dans un puits d’une grande profondeur. Sur les parois du puits, elles voient des étagères, des cartes géographiques et de belles images. Elles prennent un pot de confiture, elles le reposent un peu plus bas car celui-ci est vide. Mais elles ne rencontrent personne. Elles n’en finissent pas de tomber !  Elles songent : « Bientôt, on sera sûrement à l’autre bout de la Terre ». 

Alors, elles pensent à leur chatte Dinah qui est si belle, elles commencent même à s’endormir...   Quand tout à coup, pouf ! elles atterrissent sur un tas de vieux fagots. Elles voient devant elles un long passage. Au loin, elles distinguent le Lapin blanc qui court à toutes jambes. Alice et Aline partent comme le vent et arrivent tout juste à temps pour entendre le Lapin dire, tandis qu’il tourne le coin : « Comme il se fait tard ! » 

Elles sont à deux pas de lui , mais le coin tourné, le lapin disparaît. Elles sont alors dans une salle longue et basse. Elles jettent un coup d’œil autour de la salle : beaucoup de portes, toutes fermées. Elles appellent. Personne ! Alors, Alice et Aline se demandent avec inquiétude comment elles vont en sortir.

Lire le texte et constater que l’on parle de deux fillettes : Alice et Aline.

On pourra éventuellement (en exercice) faire surligner les changements par rapport au texte parlant d’Alice uniquement.  

- Transposer avec Alice et Aline comme narratrices.

Bien lire le texte à l’oral puis écrire les changements au tableau, les faire peu à peu écrire par les élèves sur leur cahier ou leur ardoise (les CE2 ne sont pas obligés d’écrire les changements des verbes au passé). 

Faire remarquer les changements notamment le « e » du verbe plonger et le maintien du « u » dans distinguons. 
Pendant que les CM continuent le texte avec l’enseignant, les CE2 recopient la partie de texte non transposée puis transposée de Et voilà maintenant à vide. Ils soulignent les verbes et indiquent le nombre de phrases.

- Collecter 

page présent de l’indicatif :

Alice et Aline sont des petites filles. Nous sommes des petites filles.

Elles prennent un pot de confiture. Nous prenons un pot de confiture.

Elles ne voient personne. Nous ne voyons personne.

Elles n’en finissent pas de tomber ! Nous n’en finissons pas de tomber !

Elles songent. Nous songeons.

Elles plongent dans un puits. Nous plongeons dans un puits. 

Elles distinguent le Lapin blanc. Nous distinguons le Lapin blanc.
Elles se demandent. Nous nous demandons.
Elles jettent un coup d’œil autour de la salle. Nous jetons un coup d’œil autour de la salle.

Elles appellent. Nous appelons. 

page passé composé

Soudain, elles ont vu un lapin blanc. Soudain, nous avons vu un lapin blanc.

Alice et Aline ont sauté sur leurs pieds. Nous avons sauté sur nos pieds.
page imparfait

Elles étaient assises près de leur grande sœur. Nous étions assises près de notre grande sœur.

Alice et Aline ne voulaient pas lire. Nous ne voulions pas lire.

Elles rêvaient. Nous rêvions.

Exercice

Transposer avec nous
Mélinda et Mélina sont au bord de la mer. Elles finissent leur château de sable puis elles prennent leur élan et elles plongent dans l’eau. Elles voient leur frère qui joue sous le parasol. Un peu plus tard, elles retournent sur le sable. Elles distinguent Nadia au loin et elles partent la rejoindre.  Elles se promènent avec elle sur la plage.

Texte transposé

	A la poursuite du Lapin blanc 

Nous sommes des petites filles. Dans un large trou au pied d’une haie, nous sommes à la poursuite d’un lapin blanc. 

Quelques instants auparavant, nous étions assises près de notre grande sœur sur le gazon. Nous  ne voulions pas lire. Nous rêvions. Soudain, nous avons vu un lapin blanc aux yeux roses qui courait. Nous l’avons entendu dire : « Ah ! J’arriverai trop tard ! ». Alors, curieuses, nous avons sauté sur nos pieds et nous l’avons suivi dans son terrier.

Et nous voilà maintenant, derrière le Lapin. Nous plongeons, lentement, dans un puits d’une grande profondeur. Sur les parois du puits, nous voyons des étagères, des cartes géographiques et de belles images. Nous prenons un pot de confiture, nous le reposons un peu plus bas car celui-ci est vide. Mais nous ne rencontrons personne. Nous n’en finissons pas de tomber !  Nous songeons : « Bientôt, on sera sûrement à l’autre bout de la terre ».  

Alors, nous pensons à notre chatte Dinah qui est si belle, nous commençons même à nous endormir...   Quand tout à coup, pouf ! nous atterrissons sur un tas de vieux fagots. Nous voyons devant nous un long passage. Au loin, nous distinguons le Lapin blanc qui court à toutes jambes. Nous  partons comme le vent et arrivons tout juste à temps pour entendre le Lapin dire, tandis qu’il tourne le coin : « Comme il se fait tard ! » 

Nous sommes à deux pas de lui, mais le coin tourné, le lapin disparaît. Nous sommes alors dans une salle longue et basse. Nous jetons un coup d’œil autour de la salle : beaucoup de portes, toutes fermées. Nous appelons. Personne ! Alors, nous nous demandons avec inquiétude comment nous allons en sortir.




Jour 2 : Activités sur les phrases et les groupes nominaux

-Dans chaque phrase, souligner le verbe et entourer le sujet. 

Sur les parois du puits, nous voyons des étagères.

Soudain, nous avons vu un lapin blanc aux yeux roses.

Nous plongeons, lentement, dans un puits d’une grande profondeur.

Nous voyons devant nous un long passage. 

Tout autour de cette salle, Alice voit de nombreuses portes fermées. 

Faire dire quelle information apporte sur les parois du puits (où nous voyons des étagères), soudain (quand nous avons vu un lapin), lentement (comment nous plongeons), devant nous (où nous voyons un long passage), tout autour de cette salle (où Alice voit des portes fermées). Redire les phrases en changeant ces groupes de place, puis en les supprimant.

- Rechercher dans le texte des mots qui désignent des animaux, des personnes, des choses. Rappeler que ce sont des noms. Les redire avec un article : le, la, les, un, une, des ou l’.

Faire classer les noms suivant leur nombre : singulier- pluriel
Collecter

page phrases négatives
Nous ne voulions pas lire. Nous ne rencontrons personne. 

Nous n’en finissons pas de tomber ! 

page phrases exclamatives 
Ah !J’arriverai trop tard ! 

Comme il se fait tard ! 

page phrases à plusieurs verbes 

Elles prennent un pot de confiture, elles le remettent un peu plus bas car il est vide. 

page compléments 1 (compléments circonstanciels)
Dans un large trou au pied d’une haie, nous sommes à la poursuite d’un lapin blanc. 

Soudain, nous avons vu un lapin blanc aux yeux roses qui courait. 

Nous plongeons, lentement, dans un puits d’une grande profondeur.

Sur les parois du puits, nous voyons des étagères.

page compléments 2 (COD)
Alice et Aline ne voulaient pas lire. 

Sur les parois du puits, elles voient des étagères, des cartes géographiques et de belles images.

Elles prennent un pot de confiture. Elles le reposent un peu plus bas.

page compléments 3 (COI)
Alors, elles pensent à leur chatte Dinah.

page attribut

Alice est une petite fille. Alice et Aline sont des petites filles. 
Je suis une petite fille. Nous sommes des petites filles.

Celui-ci est vide.

page compléments 5 (Complément Indirect de lieu-CIL)

Elles plongent, lentement, dans un puits d’une grande profondeur.

Elles atterrissent sur un tas de vieux fagots.

Elles sont alors dans une salle longue et basse.

groupes nominaux 1

Alice 

Alice et Aline

le gazon 

son terrier 

le Lapin 

des étagères 

la Terre

groupes nominaux 2

une petite fille - des petites filles
ma grande sœur – sa grande sœur - notre grande sœur – leur  grande sœur

des cartes géographiques 

de belles images 

groupes nominaux 3

un lapin blanc aux yeux roses 

un puits d’une grande profondeur

les parois du puits

un pot de confiture

groupes nominaux 4

un lapin blanc aux yeux roses qui courait

notre chatte Dinah qui est si belle

Exercice 

-Constituer une phrase :

un lapin blanc -  d’une grande profondeur - la fillette  - dans un puits  -  poursuit  - très vite - qui court 
Jour 3 : Synthèse sur les compléments circonstanciels

Il s’agit de montrer que:

- dans une phrase, il y a des groupes qui peuvent être déplacés et supprimés : ce sont les compléments circonstanciels (CC) ;

- les CC apportent des précisions sur quand, où, comment se déroule l’histoire : ce sont des CC de temps,  lieu ou manière.

- les CC sont soit un groupe nominal précédé ou non  d’une préposition ; soit un adverbe soit une proposition (partie d’une phrase comportant un verbe) introduite par une conjonction. 
• Donner aux élèves une feuille comportant les phrases collectées ou travailler sur la page compléments 1 (compléments circonstanciels)  du cahier de collectes
Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge.

Un peu plus tard, une grenouille arrive à grands bonds.
Deux renards, à pas pressés, arrivent.

Ils vont rapidement au fond de la moufle.

Peu après, un sanglier surgit.

Il pousse tout le monde brutalement.

Dans un large trou au pied d’une haie, je suis à la poursuite d’un lapin blanc. 

Soudain, j’ai vu un lapin blanc aux yeux roses qui courait. 

Elle plonge, lentement, dans un puits d’une grande profondeur.

Sur les parois du puits, je vois des étagères.

Quand les animaux le voient, ils crient en chœur.

Lorsque les mouches entrent, la moufle éclate en mille morceaux.
• Lire les phrases ; faire souligner les verbes, entourer les sujets. Faire déplacer les mots ou groupes de mots qui peuvent l’être. Relire les phrases en les supprimant. Faire entourer ces groupes mobiles d’une couleur différente de celle utilisée pour les sujets. Ce sont des compléments circonstanciels. Pour savoir si un groupe de mots est complément circonstanciel, on essaie de le changer de place et de le supprimer. 
• Faire recopier les groupes entourés suivant ce qu’ils apportent comme information :

	CC de temps : quand


	CC de lieu : où
	CC de manière : comment


Ils donnent des renseignements supplémentaires dans la phrase.

On fera remarquer aux élèves de cours moyen que, dans les phrases, il peut y avoir des indications de lieu (Ils vont rapidement au fond de la moufle.) mais il ne s’agit pas de CC de lieu car ces CC ne sont ni déplaçables ni supprimables. 

• Observer la place des CC dans la phrase : en début de phrase, à la fin, entre le sujet et le verbe, remarquer aussi la ponctuation :

Deux renards, à pas pressés, arrivent.

À pas pressés, deux renards arrivent.

Deux renards arrivent à pas pressés.

Donner aux élèves de CE2 un exercice, parmi ceux proposés, pendant que la leçon se poursuit avec les élèves de cours moyen.

• Indiquer la nature de ces CC : groupe nominal précédé d’une préposition, adverbe ou proposition (partie de phrase contenant un verbe) introduite par une conjonction.
-Dans les CC suivants, entourer le premier mot :

à pas pressés, avec force, à grands bonds, dans un large trou au pied d’une haie, sur les parois du puits .
Lister les prépositions sur une affiche et poursuivre cette liste au fil de l’année.
-Préciser que, parfois, il n’y a pas de préposition :

Ce matin, les élèves recopient un exercice.

-Faire constater que les adverbes peuvent être constitués d’un mot (rapidement, soudain, lentement, brutalement) ou de plusieurs mots (locutions adverbiales : un peu plus tard, peu après) .
-Dans les deux propositions, faire trouver le verbe et relever les conjonctions. 
• Garder une trace écrite. 

	Les compléments circonstanciels 
Dans une phrase, des mots ou groupes de mots peuvent être déplacés ou supprimés : ce sont des compléments circonstanciels (CC).

Sur les parois du puits, je vois des étagères.

Ils vont rapidement au fond de la moufle.

Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge.

Quand les mouches entrent, la moufle éclate en mille morceaux.

• Les CC donnent des renseignements supplémentaires dans la phrase et ne sont pas obligatoires.

- Certains CC indiquent le lieu : Sur les parois du puits, je vois des étagères.

- Certains CC indiquent le temps : Par un jour d’hiver très froid, un homme perd une belle moufle rouge.

- Certains CC indiquent la manière : Ils vont rapidement au fond de la moufle.

• Le complément circonstanciel peut être :
- un groupe nominal introduit ou non par une préposition: 
Par un jour d’hiver très froid, à pas pressés, dans un large trou au pied d’une haie, sur les parois du puits …
- un adverbe ou une locution adverbiale : lentement, rapidement, soudain, un peu plus tard, peu après... .

- une proposition (partie de phrase avec un verbe) : 
Lorsque les mouches entrent …

Quand les animaux le voient ….


Exercices

1- Recopie les compléments circonstanciels soulignés et écris à côté s’ils sont de temps, de lieu ou de manière: 
Dans le ciel, un nuage cache le soleil.
Chaque matin, Léo mange des céréales.

Tu recopies la dictée avec application.

Les enfants, pendant les vacances, se lèvent tard.

Le long du ruisseau, le soir, les animaux viennent se désaltérer.

Le renardeau quittera sa mère quand il aura un an.

2- Souligne le verbe et entoure le sujet. Puis entoure les CC et recopie les phrases en les supprimant.
Sur la plage, il construit un château de sable.
Le mois prochain, nous allons en Angleterre.

On construit un grand immeuble en face de chez elle.

Les jardiniers, au printemps, sèment des graines.

Autrefois, les enfants travaillaient dans les mines.
Dès que l’automne arrive, les feuilles des arbres tombent. 
3- Souligne le verbe et entoure le sujet. Puis entoure les CC et recopie les phrases en les changeant de place:

Après la classe, les deux fillettes savourent leur goûter.
La neige, chaque hiver, recouvre les toits. 

Le jeune garçon attrape le ballon avec facilité.
Le jeune garçon a trouvé une pièce de un euro sous son oreiller.

Patiemment, le chat, sous l’arbre, guette un oiseau.

Lorsque la neige arrive, la circulation sur les routes est difficile.
4- Recopie les phrases en les complétant avec les compléments circonstanciels demandés :

- (CC de temps) il joue avec sa console (CC de lieu).

- J’écrirai à mes grands-parents (CC de temps).

- (CC de lieu), Marine emprunte des romans policiers.

- L’orage gronde (CC de temps) (CC de lieu).

5- Recopie les phrases en les complétant avec un CC de temps (que tu ne placeras pas toujours au même endroit dans la phrase) :

Dylan se déguise en pirate.

Un bruit a réveillé tout le quartier.

Emma fera partie d’une chorale.

Le voisin tond sa pelouse.

Les commerçants arrivent sur le marché.

6- Recopie les phrases en les complétant avec un CC de lieu de ton choix (que tu ne placeras pas toujours au même endroit dans la phrase) :

Lucas aperçoit un chien.

Les élèves apprennent des poésies.

Le cirque installe son chapiteau.
Les spectateurs applaudissent le chanteur.

Un vétérinaire soigne l’ours blanc malade.

Jour 4 : Vocabulaire et production écrite

-Les CE2 continuent à relever des verbes dans une page donnée du dictionnaire et à rechercher des verbes donnés.
Les CM cherchent les adverbes suivants, remarquent l’abréviation et lisent la définition : puis, ensuite, ici, bientôt, enfin, pauvrement, gaiement, calmement, dedans, dehors

Ils les classent ensuite suivant qu’ils indiquent le temps, le lieu ou la manière.

Production écrite

Écrire une suite de l’histoire « À la poursuite du lapin blanc ». 

Je me demande comment je vais sortir de là. Tout à coup une porte s’ouvre. 

Utiliser les verbes employés dans la transposition : être, voir, prendre, distinguer, finir, songer, apercevoir, partir.

Commencer le texte en dictée à l’adulte collective en faisant bien remarquer les accords. Puis les CE2 écrivent deux phrases, les CM1, trois  et les CM2, quatre. Écrire au tableau les mots dont les élèves peuvent avoir besoin. Préciser qu’ils peuvent se reporter au texte pour écrire certains mots. Faire relire les productions en vérifiant :

-majuscule et point à la fin des phrases

-l’accord des verbes. 

Collectes de la semaine 4

Alice et Aline sont des petites filles. Nous sommes des petites filles.

Elles prennent un pot de confiture. Nous prenons un pot de confiture.

Elles ne voient personne. Nous ne voyons personne.

Elles n’en finissent pas de tomber ! Nous n’en finissons pas de tomber !

Elles songent. Nous songeons.

Elles plongent dans un puits. Nous plongeons dans un puits. 

Elles distinguent le Lapin blanc. Nous distinguons le Lapin blanc.
Elles se demandent. Nous nous demandons.

Elles jettent un coup d’œil autour de la salle. Nous jetons un coup d’œil autour de la salle.

Elles appellent. Nous appelons. 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Soudain, elles ont vu un lapin blanc. Soudain, nous avons vu un lapin blanc.

Alice et Aline ont sauté sur leurs pieds. J’ai sauté sur leurs pieds.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Elles étaient assises près de leur grande sœur. Nous étions assises près de notre grande sœur.

Alice et Aline ne voulaient pas lire. Nous ne voulions pas lire.

Elles rêvaient. Nous rêvions.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Nous ne voulions pas lire. 

Nous ne rencontrons personne. 

Nous n’en finissons pas de tomber ! 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Ah ! J’arriverai trop tard ! 

Comme il se fait tard ! 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Elles prennent un pot de confiture, elles le remettent un peu plus bas car il est vide. 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Dans un large trou au pied d’une haie, nous sommes à la poursuite d’un lapin blanc. 

Soudain, nous avons vu un lapin blanc aux yeux roses qui courait. 

Nous plongeons, lentement, dans un puits d’une grande profondeur.

Sur les parois du puits, nous voyons des étagères.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Alice et Aline ne voulaient pas lire. 

Sur les parois du puits, elles voient des étagères, des cartes géographiques et de belles images.

Elles prennent un pot de confiture. Elles le reposent un peu plus bas.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Alors, elles pensent à leur chatte Dinah.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Alice est une petite fille. Alice et Aline sont des petites filles. 

Je suis une petite fille. Nous sommes des petites filles.

Celui-ci est vide.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Elles plongent, lentement, dans un puits d’une grande profondeur.

Elles atterrissent sur un tas de vieux fagots.

Elles sont alors dans une salle longue et basse.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Alice 

Alice et Aline

le gazon 

son terrier 

le Lapin 

des étagères 
la Terre

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

une petite fille - des petites filles
ma grande sœur – sa grande sœur - notre grande sœur – leur  grande sœur

des cartes géographiques 

de belles images 

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

un lapin blanc aux yeux roses 

un puits d’une grande profondeur

les parois du puits

un pot de confiture

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

un lapin blanc aux yeux roses qui courait

notre chatte Dinah qui est si belle

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Semaine 5 : Pour réaliser une clepsydre 
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Pour réaliser une clepsydre
La clepsydre est une horloge à eau utilisée autrefois pour mesurer le temps. 
Prendre le matériel suivant :
-deux pots de terre (22cm et 24 cm de diamètre) 
-une épingle

-un feutre noir indélébile

-de la peinture de différentes couleurs

-deux bouchons en plastique

-de la colle forte

-du vernis à l’eau

-un pinceau

-deux morceaux de bois

-une montre

Archives Nathan
1. Vernir l’intérieur des pots. Puis les décorer avec de la peinture.

2. Coller les bouchons au fond des pots. Avec l’épingle, percer le bouchon collé dans le petit pot, au centre.  Ne pas faire un trou trop gros car l’eau s’écoulerait trop vite.
3. Tracer un trait noir vertical dans le petit pot. Poser ce pot sur l’autre, en utilisant les morceaux de bois. Le remplir d’eau.

4. Enfin, à l’aide de sa montre, marquer le niveau de l’eau, avec le feutre, toutes les demi-heures au fur et à mesure que l’eau s’écoule.

Cette clepsydre fonctionne environ six heures.

La clepsydre est un ancien instrument inventé par les Égyptiens pour mesurer le temps grâce à l’écoulement de l’eau.  Elle fonctionne sur le même principe que le sablier. 
Actuellement, dans l’émission télévisée Fort Boyard, l’animateur emploie une clepsydre avec un liquide bleu pour mesurer le temps pendant lequel un candidat essaie d’attraper une clé. Le candidat doit ressortir de la cellule avant que le liquide ne soit entièrement écoulé sinon, il est fait prisonnier.
Lecture du texte (le texte en noir pour tous, vert pour les CM1 et CM2, rouge pour les CM2) puis questionnement
A quoi sert une clepsydre ? De quoi est-elle composée ? Qui a inventé la clepsydre ? Où voit-on encore l’utilisation d’une clepsydre? En expliquer le fonctionnement. Rapprocher du sablier.
Expliquer : indélébile.
Jour 1 : Activités sur le texte

- Remarquer les différentes parties du texte : le titre, la liste du matériel, l’explication de la fabrication, des informations sur l’objet fabriqué. Faire indiquer le nombre de phrases dans chacune des 4 consignes. 

-Faire remarquer que les verbes de la fiche de fabrication sont à l’infinitif .

-Relever les mots ou groupes de mots qui donnent des indications de temps : puis, enfin, actuellement  Relever les mots ou groupes de mots qui indiquent des lieux : au fond de … …, dans …, sur …, Distinguer les adverbes, les prépositions ou locutions prépositionnelles.
- Trouver qui est désigné par les mots soulignés. 

- Transposer au présent de l’indicatif pour expliquer ce que l’on fait pour réaliser une clepsydre : Pour réaliser une clepsydre. Tu prends ….
Bien lire le texte à l’oral puis écrire les changements au tableau, les faire peu à peu écrire par les élèves sur leur cahier ou leur ardoise. Faire remarquer les changements.  

Les CM transposent la suite du texte en parlant de plusieurs clepsydres et plusieurs animateurs, candidats et les CE2 recopient les deux premières consignes transposées (jusqu’à pot), ils soulignent les verbes et indiquent le nombre de phrases.

- Collecter 

page présent de l’indicatif :

Tu prends le matériel suivant.

Tu vernis l’intérieur des pots. 

Tu colles les bouchons au fond des pots.
Tu ne fais pas un trou trop gros.

Tu le remplis d’eau.

Avec l’épingle, tu perces, au centre, le bouchon.

Tu traces un trait noir vertical.

Les animateurs emploient une clepsydre.

Des candidats essaient d’attraper une clé.
page présent du conditionnel 
L’eau s’écoulerait trop vite.
Texte transposé

	Pour réaliser une clepsydre

Tu prends le matériel suivant : 

-deux pots de terre (22cm et 24 cm de diamètre), une épingle, un feutre noir indélébile, de la peinture de différentes couleurs, deux bouchons en plastique, de la colle forte, du vernis à l’eau, un pinceau, deux morceaux de bois, une montre.

1. Tu vernis l’intérieur des pots. Puis tu les décores avec de la peinture.

2. Tu colles les bouchons au fond des pots. Avec l’épingle, tu perces le bouchon collé dans le petit pot, au centre. Tu ne fais pas un trou trop gros car l’eau s’écoulerait trop vite.

3. Tu traces un trait noir vertical dans le petit pot. Tu poses ce pot sur l’autre, en utilisant les morceaux de bois. Tu le remplis d’eau.

4. Enfin, à l’aide de ta montre, tu marques le niveau de l’eau, avec le feutre, toutes les demi-heures au fur et à mesure que l’eau s’écoule.

Ces clepsydres fonctionnent environ six heures.

Les clepsydres sont d’anciens instruments inventés par les Égyptiens pour mesurer le temps grâce à l’écoulement de l’eau.  Elles fonctionnent sur le même principe que le sablier. 

Actuellement, dans l’émission télévisée Fort Boyard, les animateurs emploient une clepsydre avec un liquide bleu pour mesurer le temps pendant lequel des candidats essaient d’attraper une clé. Les candidats doivent ressortir de la cellule avant que le liquide ne soit entièrement écoulé sinon, ils sont faits prisonniers.


Exercice

Transposer avec tu
Réaliser une scène de vie dans un village. 
Faire des animaux et des personnages en  pâte à sel. Les décorer. Les vernir. Les poser et les coller chacun sur une planchette différente. 
Rassembler les statuettes des élèves pour composer une scène de vie dans un village.
Jour 2 : Activités sur les phrases

-Lire la partie de phrase négative et faire dire la phrase affirmative correspondante. Faire entourer les mots de la négation. 
-Dans chaque phrase, souligner le verbe, entourer le sujet et les CC s’il y en a. Indiquer la nature des sujets :
Tu colles les bouchons au fond des pots. 

Tu traces un trait noir vertical dans le petit pot.

Avec l’épingle, tu perces le bouchon collé dans le petit pot, au centre.

Tu poses ce pot sur l’autre, en utilisant les deux morceaux de bois.

Tu marques le niveau de l’eau avec le feutre.
Collecter

page phrases négatives et phrases affirmatives correspondantes
Tu ne fais pas un trop gros trou. Tu fais un trop gros trou.
page phrases à plusieurs verbes 
Tu ne fais pas un trou trop gros car l’eau s’écoulerait trop vite.

page compléments 2 (COD)
Tu vernis l’intérieur des pots.

Exercices
- Constituer une phrase :

deux pots  - pose  - pour réaliser -  une clepsydre - on  - l’un sur l’autre – et  -remplit – on  - d’eau – le pot du haut 
-Dans les phrases suivantes, entourer le verbe, souligner le sujet, entourer les CC et les recopier dans le tableau.
	lieu
	temps
	manière


Autrefois, les hommes n’avaient pas de montre.
Dans les champs, on savait l’heure avec le soleil.

Dans l’Antiquité, on suit les heures de la journée sur un cadran solaire.

Des moines inventent les premières horloges à la fin du Moyen Âge.
Les premières horloges comptent les heures, grâce à un poids qui se balance. 
-Dans la phrase à plusieurs verbes collectée, faire entourer les verbes et donner leur infinitif. Faire remarquer le verbe pronominal.  

Jour 3 : Synthèse sur la phrase négative

La phrase négative

Il s’agit :

- de montrer qu’une phrase est soit affirmative soit négative ; 

- de savoir transformer une phrase affirmative en phrase négative et vice versa

- de savoir utiliser des négations à bon escient.

• Lire dans le cahier les phrases collectées à la page des phrases négatives.

L’homme ne remarque rien. L’homme remarque quelque chose.

Elle n’a plus froid. Elle a encore froid.
Nous ne voulons pas rester dehors ! Nous voulons rester dehors !

Je ne voulais pas lire. 

Je ne rencontre personne. 

Tu ne fais pas un trop gros trou. Tu fais un trop gros trou.
Personne ne la voit se faufiler par une des coutures. Quelqu’un la voit se faufiler par une des coutures.
• Transformer en phrases affirmatives, les phrases négatives qui n’ont pas été transformées à la forme affirmative.
• Faire entourer les négations. Faire trouver la plus employée : ne (n’) ...... pas .

Constater qu’il y a d’autres mots que pas qui marquent la négation : plus, rien, personne. Trouver les mots affirmatifs correspondants : encore, quelque chose, quelqu’un.
• Faire expliciter que devant un mot commençant par « a » ou « e », on emploie « n’ » au lieu de « ne ».

Montrer qu’il en est de même devant un mot commençant par o, u, i, y. 
Elle n’aime pas la soupe. 

Je n’oublie pas mes affaires.
Je  n’imagine pas d’histoires. 

Nous n’utilisons plus d’encre. 

• A l’oral faire transformer en phrase négative les phrases affirmatives suivantes pour mettre en évidence l’utilisation de jamais/toujours et conforter l’utilisation de plus/encore ou toujours, personne/quelqu’un, rien/ quelque chose ou tout et l’utilisation de personne, rien en début de phrase :
Nous allons toujours en vacances au même endroit. 

Karim mange toujours une glace pour son goûter.

Cette porte est toujours fermée.

Il y a encore des cerises sur l’arbre.

Ma console a encore besoin d’être rechargée. 

L’aigle aperçoit quelque chose.

Tu vois quelqu’un arriver. 

Elle a tout vu.

Il ne manque de rien.

Personne n’est encore arrivé.

Rien de particulier n’a été remarqué dans la rue.

Quelqu’un est parti précipitamment.
Quelque chose de grave est survenu à sa famille.

Rien ne peut lui arriver.

Tout est à moi.

Cette utilisation des différents mots négatifs se fera toute l’année en contexte. On reverra la phrase négative avec le passé composé car le mot négatif pas s’intercale entre l’auxiliaire et le participe passé.

Avec les CM, pendant que les CE2 font des exercices, il est possible de travailler les homonymes grammaticaux : on a , on n’a.
Trace écrite

	La phrase affirmative et la phrase négative
phrases affirmatives
phrases négatives
Nous voulons rester dehors !

Elle a encore froid.
L’homme remarque quelque chose.
Nous partons toujours au travail à pied.

Tu aperçois quelqu’un.

Il a tout vu.

Quelqu’un la voit se faufiler.

Quelque chose de grave est arrivé.

Tout est à moi.

Nous ne voulons pas rester dehors !
Elle n’a plus froid.
L’homme ne remarque rien.
Nous ne partons jamais au travail à pied.

Nous ne partons plus au travail à pied.

Tu n’aperçois personne.
Il n’a rien vu.

Personne ne la voit se faufiler.
Rien de grave n’est arrivé.

Rien n’est à moi.

Les phrases de la colonne 2 sont des phrases négatives : elles contiennent des négations : ne pas, ne… jamais, n’… rien, n’….plus, n’… personne

Les deux parties de la négation, ne (ou n’) et pas (ou plus, jamais, personne...) sont obligatoires.



Exercices 

- Complète avec ne ou n’ :
La fenêtre …..est pas fermée.

Je …. cours pas vite.

Mattéo  … a pas mis de short aujourd’hui.

Le chien … veut plus avancer.

Vous … aimez pas les choux.

- Transforme ces phrases en phrases négatives :

Vous prenez le train demain. 
Ce vieux cheval court encore.

J’ai toujours mal aux dents.

Le chien sent quelque chose.

La fillette a vu quelqu’un dans le jardin.

Tu as tout compris.

Quelqu’un a frappé à la porte.
Quelque chose est tombé de l’arbre.

Tout s’est passé comme il fallait.
-Réponds aux questions par une phrase négative en employant : ne ou n’ jamais, ne ou n’ plus, ne ou n’ rien
As-tu rencontré quelqu’un ?
Tu promènes toujours ton chien ?

La roue du vélo est-elle encore assez gonflée ?
Cette voiture est toujours en panne.
Tu as perdu quelque chose ?

Jour 4 : Vocabulaire et production écrite

- Donner les noms suivants et demander aux élèves de trouver les verbes correspondants :

le vernis, un trou, la colle, une épingle, la peinture, l’utilisation, une réalisation
Compléter chaque famille de mots à l’aide du dictionnaire. Les CE2 cherchent trou, vernis, colle, les CM les autres. Il est possible de travailler par groupes.

Observer comment les mots d’une même famille sont indiqués dans le dictionnaire. 

Faire constater que : des mots sont d’une même famille s’ils sont formés à partir d’un mot de base (le retrouver), et s’ils ont un rapport de sens (l’expliciter).

Production écrite

Lire aux élèves une page de l’album « Scoop » de Gianni Rodari. 

Contextualiser en disant qu’il s’agit d’un journaliste qui écrit des non-évènements : 
4e de couverture :

Scoop à la une du journal : un terrible accident de la circulation n'a pas eu lieu, deux motocyclistes ne sont pas morts, un effroyable meurtre n'a pas été commis... 
L'auteur de ces informations est un jeune journaliste impertinent et rêveur qui a choisi de prendre la vie du bon côté. Peut-être qu'à ce rythme là, les guerres ne se déclareront plus et que la presse se contentera de bonnes nouvelles ! Mais comment va réagir le directeur du journal qui ne pense qu'à ses ventes ?
Écrire à la manière de Gianni Rodari, un moment de récréation.

Par exemple :

Aujourd’hui, pendant la récréation, les garçons n’ont pas joué au ballon. Celui-ci n’est pas allé dans le jardin du voisin.  Léo et Damien ne se sont pas battus. etc…
Donner aux élèves les verbes conjugués et les mots dont ils peuvent avoir besoin.
Collectes de la semaine 5

Tu prends le matériel suivant.

Tu vernis l’intérieur des pots. 

Tu colles les bouchons au fond des pots.

Tu ne fais pas un trou trop gros.

Tu le remplis d’eau.

Avec l’épingle, tu perces, au centre, le bouchon.

Tu traces un trait noir vertical.

Les animateurs emploient une clepsydre.

Des candidats essaient d’attraper une clé.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

L’eau s’écoulerait trop vite.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Tu ne fais pas un trop gros trou. Tu fais un trop gros trou.
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Tu ne fais pas un trou trop gros car l’eau s’écoulerait trop vite.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Tu vernis l’intérieur des pots.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Semaine 6 : Pour réaliser une clepsydre 

Pour réaliser une clepsydre

Tu prends le matériel suivant : 

- deux pots de terre (22cm et 24 cm de diamètre), une épingle, un feutre noir indélébile, de la peinture de différentes couleurs, deux bouchons en plastique, de la colle forte, du vernis à l’eau, un pinceau, deux morceaux de bois, une montre.

1. Tu vernis l’intérieur des pots. Puis tu les décores avec de la peinture.

2. Tu colles les bouchons au fond des pots. Avec l’épingle, tu perces le bouchon collé dans le petit pot, au centre. Tu ne fais pas un trou trop gros car l’eau s’écoulerait trop vite.

3. Tu traces un trait noir vertical dans le petit pot. Tu poses ce pot sur l’autre, en utilisant les morceaux de bois. Tu le remplis d’eau.

4. Enfin, à l’aide de ta montre, tu marques le niveau de l’eau, avec le feutre, toutes les demi-heures au fur et à mesure que l’eau s’écoule.

Jour 1 : Activités sur le texte

- Relire le texte
- Transposer en donnant les consignes avec « vous » : Vous réalisez une clepsydre. 

Bien lire le texte à l’oral puis écrire les changements au tableau, les faire peu à peu écrire par les élèves sur leur cahier ou leur ardoise. Faire remarquer les changements.  

- Collecter 

page présent de l’indicatif :

Vous prenez le matériel suivant.

Vous vernissez l’intérieur des pots. 

Vous collez les bouchons au fond des pots.

Vous ne faites pas un trou trop gros.

Vous le remplissez d’eau.

Avec l’épingle, vous percez, au centre, le bouchon.

Vous tracez un trait noir vertical.

- Relire la page du présent, faire surligner les verbes du 1er groupe qui sont conjugués et écrire leur infinitif. 
Texte transposé

	1. Vous vernissez l’intérieur des pots. Puis vous les décorez avec de la peinture.

2. Vous collez les bouchons au fond des pots.  Avec l’épingle, vous percez, le bouchon collé dans le petit pot au centre. Vous ne faites pas un trou trop gros car l’eau s’écoulerait trop vite.

3. Vous tracez un trait noir vertical dans le petit pot. Vous posez ce pot sur l’autre, en utilisant les morceaux de bois. Vous le remplissez d’eau.

4. Enfin, à l’aide de votre montre, vous marquez le niveau de l’eau, avec le feutre, toutes les demi-heures au fur et à mesure que l’eau s’écoule.


Jour 2 : Synthèse sur le présent des verbes du 1er groupe

Il s’agit de :
- rappeler le rôle du présent ;
- faire le point sur les terminaisons  au présent des verbes du 1er groupe au programme de chaque niveau ; 

Je sais que les verbes en –cer et-ger ne sont pas au programme du CE2 mais certains sont tellement utilisés !!

- distinguer (sans insister) radical de terminaison
- Lire les phrases suivantes. Rappeler  le rôle du présent de l’indicatif dans les textes de la période 1 : raconter, dire, ce qui se passe, ce que l’on fait  au moment où cela se passe, au moment où on le fait. 
On verra le présent pour donner des informations plus tard et le présent d’habitude aussi.

- Constater que les verbes sont ceux qui ont été lus la veille, ceux pour lesquels on a écrit l’infinitif : ce sont des verbes du 1er groupe conjugués au présent de l’indicatif. 
passer : Une souris passe. Deux souris passent. 
arriver : Deux renards arrivent. Un renard arrive.

grogner : Ils grognent. Il grogne.

coller : Tu colles. Vous collez.

plonger : Elle plonge. Je plonge. Elles plongent. Nous plongeons. 

songer : Elle songe. Je songe. Elles songent. Nous songeons.

percer : Tu perces. Vous percez.

tracer : Tu traces. Vous tracez.

distinguer : Elle distingue. Je distingue. Elles distinguent. Nous distinguons le Lapin blanc.
geler : Il gèle. 

appeler : Elle appelle. J’appelle. Elles appellent. Nous appelons. 
voleter : Deux abeilles volètent. Une abeille volète.
jeter : Elle jette. Je jette. Elles jettent. Nous jetons. 

employer : Les animateurs emploient.

essayer : Des candidats essaient.
se promener : Elle se promène. Je me promène. Elles se promènent. Nous nous promenons.
Faire entourer la terminaison de chaque verbe (elle a été vue lors des transpositions). Souligner le radical du verbe. Constater que plusieurs terminaisons ne s’entendent pas à l’oral. Faire redire la terminaison de chaque verbe à chaque personne. 
-Compléter la conjugaison des verbes suivants que l’on gardera sur le cahier. Attirer l’attention des élèves sur le « e » de nous plongeons et le « ç » de nous traçons :

	Verbe passer 
je pass….

tu pass…

il/elle, on pass….

nous pass...

vous pass… 

ils/elles pass…
	verbe plonger
je plong….

tu plong….

il/elle/on plong….

nous plong….….

vous plong….

ils/elles plong….
	verbe tracer
je  trac….

tu trac….

il/elle/on trac….

nous trac….

vous trac…..

ils/elles trac…


Les CE2 font des exercices.  
-Poursuivre la séquence avec les CM en faisant compléter la conjugaison du verbe :
	Verbe distinguer 
je distingu….

tu distingu…

il/elle, on distingu….

nous distingu...

vous distingu… 

ils/elles distingu…


Faire constater la présence du « u » devant le « on » de distinguons.

Les CM1 font des exercices. 

Poursuivre la séance avec les CM2 en complétant les tableaux suivants :
	Verbe voleter
je vol….

tu vol…

il/elle, on vol….

nous vol...

vous vol… 

ils/elles vol…
	verbe jeter
je j….

tu j….

il/elle/on j….

nous j….….

vous j….

ils/elles j….
	verbe geler
je  g….

tu g….

il/elle/on g….

nous g….

vous g…..

ils/elles g…
	Verbe appeler 
j’app….

tu app…

il/elle, app….

nous app...

vous app… 

ils/elles app…

	Verbe se glisser
je ………gliss…

tu ………gliss…

il/elle, on ………gliss…

nous ……. gliss…
vous ……..gliss… 

ils/elles ….. gliss…
	verbe employer
j’emplo….

tu emplo….

il/elle/on emplo….

nous emplo….….

vous emplo….

ils/elles emplo….
	verbe essayer
j’essa….

tu essa….

il/elle/on essa….

nous essa….

vous essa…..

ils/elles essa…


-Faire remarquer les particularités de la conjugaison des verbes en –eter et –eler :
pour voleter : présence d’accent quand on entend è ; pas d’accent mais doublement de consonnes pour jeter ; préciser que tous les verbes  en –eter se conjuguent comme voleter, seul jeter (et ses dérivés) prennent deux « t ».
pour geler : présence d’accent quand on entend è ; pas d’accent mais doublement de consonnes pour appeler ; préciser que tous les verbes  en –eler se conjuguent comme geler, seul appeler (et ses dérivés) prennent deux « l ».
Il est surtout important de savoir conjuguer appeler, jeter qui sont fréquents ainsi que le verbe acheter. Les autres verbes en –eler et –eter sont peu fréquents.
-Faire remarquer que le verbe pronominal se conjugue comme un autre verbe en –er  mais que le pronom personnel change avec la personne. 
-Faire remarquer les particularités de la conjugaison des verbes en –oyer et –ayer :

les verbes en –oyer ne s’écrivent avec un « y » qu’à la première et deuxième personne du pluriel ; préciser aux élèves qu’il en est de même pour les verbes en –uyer ;
les verbes en –ayer peuvent garder le « y » à toutes les personnes, néanmoins le mieux est de ne pas faire de distinction et de les conjuguer comme les verbes en –oyer et –uyer.
Laisser les tableaux de conjugaison des verbes  en –eler, -eter, oyer, ayer à disposition des élèves afin qu’ils s’y réfèrent lors des exercices.

Coller la conjugaison des verbes sur le cahier. Pour les CM2, y ajouter (à côté d’employer) le verbe essuyer.
Pour les verbes en –cer et –ger, entourer la terminaison, mettre le e de la fin du radical et le ç en rouge. 
Pour les verbes en –guer, entourer la terminaison à la première personne du pluriel, mettre le u de la fin du radical en rouge. 
Pour les verbes en –eler et –eter, mettre en rouge l’accent ou la consonne doublée.

Pour les verbes en –yer, à la première et deuxième personne du pluriel, entourer le y de la fin du radical en rouge. 
Exercices (au choix)

- Écris au présent avec le pronom sujet proposé :

J’avance . Nous……..

Vous escaladez la montagne. Il ….

Nous découpons des magazines. Tu …

Elles emportent un parapluie. J’….

Tu enfonces un clou. Nous ….

Nous décollons le papier de la chambre : Vous

Il tremble de froid. Ils …..

Elle partage la tarte en quatre. Nous ….

Je fonce tête baissée. Nous ….

Elle conjugue des verbes. Nous ….
Nous payons avec une carte bleue. Il ………….

-Récris la phrase à toutes les personnes : 

Je patauge sur le bord, j’avance un peu dans l’eau mais je retourne sur le sable. 
Il recopie un exercice et il conjugue les verbes. 
On achète une éponge et on nettoie la voiture. 
-Récris le texte en commençant par Les randonneurs puis par Nous  et enfin par Tu :
Le randonneur marche dans la forêt.  Il remarque des traces sur le sentier. Il les regarde attentivement. Il continue son chemin. Il avance vers la rivière et il ne quitte pas les traces des yeux. Et soudain, il étouffe un cri : des biches boivent dans la rivière.  
-Récris le texte au présent :
Dès que mes parents m’ont réveillé, je me suis levé. J’ai appelé mon chien. Il a aboyé pour réclamer sa nourriture. J’ai essuyé son assiette et je lui ai donné à manger. Il s’est jeté sur sa pâtée.   

Jour 3 : Activités sur les groupes nominaux

-Relire la liste du matériel pour réaliser la clepsydre. Constater qu’il s’agit de groupes de mots et non de phrases. Il s’agit de groupes nominaux puisqu’ils contiennent tous un nom. Repérer ce nom dans chaque groupe nominal. Constater que l’on retrouve ces noms dans le texte souvent avec un autre petit mot devant (déterminant).
-Les CM peuvent trouver d’autres noms dans le reste du texte.
groupes nominaux 1

une épingle, l’épingle
un pinceau

une montre, ta montre, votre montre

les bouchons

l’eau

ce pot

le feutre

groupes nominaux 2

un feutre noir indélébile

la colle forte

un trait noir vertical

le petit pot

groupes nominaux 3

deux pots de terre

la peinture de différentes couleurs

deux bouchons en plastique

du vernis à l’eau

deux morceaux de bois, les morceaux de bois

l’intérieur des pots

le niveau de l’eau
Jour 4 : Vocabulaire et production écrite

-Poursuivre le travail sur les familles de mots à partir du dictionnaire.

Chercher les verbes suivants : laver, porter, fermer, mêler, manger, nager, construire, opérer.
Constituer des familles. Retrouver le sens commun et le mot de base. Les CM2 peuvent peut-être repérer les préfixes et les suffixes utilisés.
Production écrite

Apporter en classe, un sablier réalisé en collant (colle puis ruban adhésif large marron pour consolider) deux petites bouteilles d’eau par les bouchons (les bouchons ont été percés sur une planche avec un clou et un marteau). Dans une des bouteilles, il y a du sable ou de la semoule.

Faire écrire par les élèves, la fabrication du sablier, sur la structure du texte transposé de la fabrication de la clepsydre.
Tu réalises un sablier.

………………………………………………………………… :

- 2 petites bouteilles d’eau minérale vides, 2 bouchons, de la colle pour plastique, du ruban adhésif marron, un entonnoir, un clou, un marteau, une planche, du sable fin et sec ou de la semoule très fine, une montre 

1 ……………………………………………………………………………………………………………..

2………………………………………………………………………………………………………………

3………………………………………………………………………………………………………………

4 …………………………………………………………………………………………………………………

Commencer le texte avec les élèves en écrivant collectivement la première phrase avant le matériel. Puis

les CE2 écrivent seulement les deux premières consignes, les CM les trois premières consignes et les CM2 tout.

Collectes de la semaine 6

Vous prenez le matériel suivant.

Vous vernissez l’intérieur des pots. 

Vous collez les bouchons au fond des pots.

Vous ne faites pas un trou trop gros.

Vous le remplissez d’eau.

Avec l’épingle, vous percez, au centre, le bouchon.

Vous tracez un trait noir vertical.

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

une épingle, l’épingle
un pinceau

une montre, ta montre, votre montre

les bouchons

l’eau

ce pot

le feutre

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

un feutre noir indélébile

la colle forte

un trait noir vertical

le petit pot

(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

deux pots de terre

la peinture de différentes couleurs

deux bouchons en plastique

du vernis à l’eau

deux morceaux de bois, les morceaux de bois

l’intérieur des pots

le niveau de l’eau
(---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Semaine 7 Révisions et évaluation
Évaluation CE2

Il s’agit d’évaluer si les élèves savent :

- identifier, constituer une phrase simple
- interpréter les pronoms personnels sujets
- identifier le futur, le présent, le passé dans un texte

- dans une phrase, identifier le verbe, donner son infinitif, trouver son sujet, et reconnaître les compléments circonstanciels ;

-conjuguer les verbes du 1er groupe au programme au présent de l’indicatif

-

1 Lis le texte 

Aujourd’hui, les élèves de la classe de Mr Lepic préparent une sortie. Demain, ils prendront le bus pour aller en forêt. Hier, ils ont fait la liste du matériel nécessaire. En ce moment, ils observent l’itinéraire sur une carte routière. Ils calculent le nombre de kilomètres pour aller dans la forêt de Trimaille. Tous les élèves cherchent.
-Nous ferons 54 kilomètres, dit Mathis.

-Tu as faux ! Je trouve 52 kilomètres, dit Lola. 

-Vous vous trompez tous les deux,  dit le maître. Il interroge Djamila mais elle n’a pas encore fini son calcul.  
a. Indique le nombre de phrases du 1er paragraphe (jusqu’à Trimaille) : ………………….

b. Recopie la cinquième phrase de ce paragraphe : …………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………………………

c. Dans ce paragraphe, recopie la phrase au futur. ……………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………………………

d. Dans ce paragraphe, recopie la phrase au passé : ………………………………………………………………………………….

…………………………………………………………………………………………………………………

e. Dans ce paragraphe, recopie une phrase au présent de l’indicatif : …………………………………………………………….

…………………………………………………………………………………………………………………

f. Écris qui est désigné, dans le texte,  par les pronoms soulignés :

ils : ……………………….

nous : ……………………

Tu : ………………………..

Je : ……………………….

Vous : ……………………

Il : ……………………….

Elle : …………………..

2. Constitue une phrase avec les groupes de mots suivants : 

les kilomètres – calculent - pour préparer la sortie - les élèves - sur une carte routière
…………………………………………………………………………………………………………………

…………………………………………………………………………………………………………………

3. a. Dans chaque phrase, souligne le verbe, indique son infinitif, entoure le sujet et les compléments circonstanciels.

Aujourd’hui, les élèves de la classe de Mr Lepic préparent une sortie. ………………………..

Ils calculent le nombre de kilomètres sur une carte routière. …………………

Tous les élèves cherchent la réponse avec attention . ……………………

b. Recopie les compléments circonstanciels dans la colonne qui convient :

	CC de lieu

……………………………….


	CC de temps

………………………………. 


	CC de manière

…………………………..


c. Recopie les sujets dans la colonne qui convient :

	groupe nominal
	pronom personnel


4. Écris chaque phrase à la forme négative:

L’herbe pousse en hiver.
Léo a oublié son écharpe.

Ma montre est à l’heure. 

Tu vas à l’école le samedi.

Elle mange toujours vite.
L’enfant parle.
Il a encore le temps d’aller au cinéma.
5. Récris la phrase avec le sujet proposé : 

Nous arrivons en retard. J’…………..

Vous oubliez vos soucis. Tu ……….

La voiture roule trop vite. Les voitures ………….

Les parasols abritent du soleil. Le parasol………………….

La cuisinière mélange la farine et les œufs. Nous ………………

Le chien grogne. L’ours et le chien ……………….. 

Elle commence un exercice. Nous ……………. 

Tu plantes des fleurs. Vous ……

6. Conjugue les verbes entre parenthèses au présent de l’indicatif :

Elle (crier) beaucoup.

Nous (nager) très bien.

Tu (assister) à un spectacle de cirque.

Nous (lancer) souvent la balle trop fort.

Ils (expédier) un colis.

Évaluation CM1 et CM2
Il s’agit d’évaluer si les élèves savent :
- identifier, constituer une phrase complexe
- interpréter les pronoms personnels

-identifier le futur, le présent, le passé dans un texte

- dans une phrase, identifier le verbe, donner son infinitif, trouver son sujet, en donner la nature et reconnaître les compléments circonstanciels ;

-conjuguer les verbes du 1er groupe au programme au présent de l’indicatif

-transposer un texte 

-

1 Lis le texte 

Ce matin, les élèves de la classe de Mme Ledru sont très attentifs. Depuis plusieurs jours, ils préparent leur sortie à Londres. Ils partiront le mois prochain et y resteront trois jours. Hier déjà, ils ont choisi les monuments de la capitale à visiter.

-Aujourd’hui, dit la maîtresse, sur les documents, vous cherchez les horaires de visite des monuments choisis. Vous les recopiez sur votre cahier. Vous indiquez aussi le prix d’entrée pour les visites. 
Elle ajoute : 

- Ensuite, vous lisez avec attention le descriptif de chaque monument. Il est sur la page 4.
- J’espère qu’à Londres, nous serons dans la même chambre, chuchote Sarah à Lisa. 
-Tu arrêtes de bavarder, dit la maîtresse à Sarah. 
La matinée passe vite. Quand la sonnerie de dix heures retentit, les élèves travaillent toujours.  
a. Indique le nombre de phrases du 1er paragraphe (jusqu’à visiter) : ………………….
b. Recopie la deuxième phrase : …………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………………………

c. Recopie la phrase au futur. ……………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………………………

d. Recopie la phrase au passé : ………………………………………………………………………………….

…………………………………………………………………………………………………………………

e. Recopie une phrase au présent de l’indicatif : …………………………………………………………….
…………………………………………………………………………………………………………………

f. Écris qui est désigné, dans le texte,  par les pronoms soulignés :
Ils : ……………………….

vous : ……………………

les : ………………………..

Elle : ………………………..

il : …………………………….

J’ : ……………………….

nous : ……………………

Tu : …………………..

y : ………………………

2. Constitue une phrase avec les groupes de mots suivants : 

de la capitale anglaise - partiront - bientôt - à Londres - les élèves - et  - les plus beaux monuments - visiteront -    ils  

…………………………………………………………………………………………………………………

…………………………………………………………………………………………………………………

3. a. Dans chaque phrase, souligne le verbe, indique son infinitif, entoure le sujet et les compléments circonstanciels.
Depuis plusieurs jours, les élèves de la classe de Mme Ledru préparent leur sortie à Londres. ………………………..
Sur les documents, vous cherchez les horaires de visite des monuments choisis. …………………
Ensuite, vous lisez avec attention le descriptif de chaque monument. ……………………
Quand la sonnerie de 10 heures retentit, les élèves travaillent encore.  …………………
b. Recopie les compléments circonstanciels dans la colonne qui convient :
	CC de lieu

……………………………….


	CC de temps

………………………………. 

……………………………….

………………………………
	CC de manière

…………………………..


Quand il y a une préposition dans le CC, entoure-la.
c. Recopie les sujets dans la colonne qui convient :
	groupe nominal
	pronom personnel


4. Écris ces phrases à la forme négative:

Nous aimons le chocolat. 

Il travaille assez.
Il y a quelque chose sur la route devant la voiture.

J’ai encore faim.
Nous avons entendu quelqu’un marcher.

Quelque chose lui a fait mal.

Quelqu’un est descendu de la voiture.

5. Conjugue au présent de l’indicatif :

Nous (nager) très bien.

Tu (assister) à un spectacle de cirque.

Nous (lancer) souvent la balle trop fort.

Ils (expédier) un colis.

Nous (naviguer) sur un bateau à voile.

Il (essuyer) la vaisselle.
Ils (envoyer) le ballon chez le voisin.

J’ (acheter) du pain.

Vous (appelle) vos parents au téléphone.
5. Transpose le texte au présent.

Comme tous les jours, Johan, Mina, Léa et moi Damien, nous avons quitté l’école à 17 heures. Nous avons traversé la rue. Puis Johan est monté dans le bus. Un peu plus loin, Léa et Mina ont tourné à gauche pour rentrer chez elles. Alors, je suis resté seul et j’ai continué tranquillement mon chemin jusqu’à la maison.  
